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A  L'honorable  .Iran  Prévost. 

Ministre  de  la  Colonisation,  «le»  Mines  et  des  Pêcheries, 

Québec. 

Monsieur  le  Ministre. 

J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  mon  rapport  annuel  sur  les 
mines  de  la  provin(;e.  Lu  production  a  au^meutt*  d'environ  un 
million  de  dollars  sur  celle  «ie  l'année  dernière  et  les  découvertes  de 
C'hihogomo  et  de  Cobalt  ont  été  un  ciicoiinigoment  aux  prospecteurs, 
de  nombreuses  demandes  de  permis  d'explorations  pour  les 
districts  au  nord  de  la  ]»rovince,  entre  les  lac  'l'émiscamingue  et  Mis- 
tassini  arrivant  tous  !es  jours  au  bureau  des  mines.  J'ai  passé  la 
saison  dernière  a  l'exposition  de  Liège  comme  Commissaire  du  (Gou- 
vernement Fédéral,  et  j'ai  travaillé  autant  que  possible  à  faire  con- 
naître nos  richesses  minérales  en  Kurope.  Dans  le  présent  rapport 
vous  trouvez  un  travail  spécial  do  M.  H.  Nagaut  -.ur  les  terres  ra;  .s 
dans  Québec,  et  un  extrait  d'un  très  important  rapport  de  M.  A.  P. 
Low,  directeur  de  la  Commission  Géologique  sur  le  district  de  Chibo- 
gomo. 

J'ai  l'honneur  d'être. 

Votre  dévoué  serviteur, 


Québec  avril  l9Ui>. 


J.  Obalskt. 

Surintendant  des  Mines. 


OPÉRATIONS  MINIERES 


FEU 


Il  ne  s'est  fuit  aucun  iléveloppeineut  Jiuis  nos  mines  de  fer  sauf 
(les  prospects  ot  des  e>*sais  sur  lessiil)les  nnignéti(iues  de  la  cote  nord 
du  St-Laurent.  On  peut  ci'pendant  mentionner  «jue  d'après  des  son- 
dages faits  au-dessous  du  niveau  des  l)asses  marées,  ces  dépôts  de  sable 
s'étendraient  dans  certains  cas  à  queitiue  distance  au  large  et  pour- 
raient être  dragués  dans  les  endroits  (»ù  l'eau  est  peu  profonde. 

Les  essais  pour  le  traitement  îles  minerais  de  fer  au  four  électrique 
se  continuent  an  ^>ault  Sta-Marie  sous  lo  patronage  du  gouvernement 
fédéral  mais  nous  devons  attendre  un  rapport  tinal  pour  savoir  si  ce 
procédé  a  actuellemenL  une  valeur  commerciale. 

Les  hauts  fou'iieaux  de  Uadnor  et  de  Drumnionville  opérés  rea- 
pectivement  par  la  t'anada  Iron  Furnace  Company  et  .lolni  McDougall 
&  Co  ont  été  en  opér.ition  une  i)artie  île  l'année  avec  les  résultais  sui- 
vants en  tînmes  de  'J<X)0  ll»s. 


Minerai  cliaigé 17,513  '^  tonnes  valant  §  54,772 

Calcaire  chargé 2.0.S(;  '-i^  tonnes      do  l,8S«i 

Charbon  de  bois 1,105,059  mi nots       do         85,640 

(Le  poids  du  mino"-  étant  considéré  de  20  livres.) 
Ayant  produit  6,774 


771  -2!J  tonnes  de  fonte  valant  §160,267 

aooo 


Les  minerais  employés  sont  des  minerais  des  marais  venant  des 
comtés  de  Champlain,  Sc-Mauiice,  Joliette.  Nicolet.  Drummond,  Vau- 
dreuil.  Cependant  il  a  aussi  été  employé  .5,140  tonne  des  minerais 
venant  en  partie  d'Ontario  ne  laissant  comme  production  de  la 
Province  de  Québec  que  12,373  tonnes  d'une  valeur  de  $35,208. 


OCUK. 

extraù-e  e^,  u  ..uiciner  sur  plac  1  "'.-etSl  'Tif  '  ^rois-Rivières  à 
dans  .lifférentes  ,)artie«  d„  Cai  ac  ?  pTI  i-/.  t.*""'^  ^'^  ^''P^'^'é 
Paint  Co  a  des  ate  iers  a  A    nt,i«I  n  ,  '^*''^^-^'"i«-     ^^^  t'anada 

pour  le  u.arci,é.     u'/eVoifa      '2  ?"  ''  ^"      "'  ''^  '^''"-^'^  «^  ^''^P^'-é 

environ  six  „K.i.  et  la  ;Xw'/trdTlT'/^^ 

'î-une  valeur  de  $22,675.  ""'  '"'*'^  ^'«  ^^Oo  tonnes  de  2.00()  livres 


FEU  CHROMÉ 


voir  éledri.,110  ],;„■  les  ,l,.„v  ,'';"'" '""""o»-    L  utilisatim,  Un  |,ou- 

(liura  m.«  11]  lierai»  biir  le  iiiirrlii  »,,.„    .*'■",",  o'*  '»"  |wur  iiltro- 
des  co,„.iirroiil,  ro,l  „,,,;'  .^""f™'  ","  ''"  '"""'nt  .1  ailleur,, 

l'uléiloiiie,  ee|,oii,la,„   il   ^      "l/el^J^      "T"!  "'  ''"   ^"'"""o 
magne.  '  °"  '' "«^  «M'^Jw  eu  AiiitleleiTo  et  en  Alle- 

.e„anr,:"'X;"iv;";,'ir,  i:;;;;:""""?'"»  "  "-■'*-  -*  ..-in. 
s;i;i:n;;\-;i:::;:li:d:;Hrv^ 

.'*i''t.l:::!;r  n;::i-r;:fi,';r;;r"fr  -  '--'-"••^  »■■ 

»"l'.-  'lo  !..  >iS n  Hieinii    , .  (,"„,  il' H,!     ,'"'•  /'  "«  '.^"."1«..M 

»ay.     Il  e,t  mait uit  ,„„„.vn  ,|.  m  ,M  ,        ,  ,    ,""  '■'■"'  ""  '."...• 

e»t  aetionné  |,,r  léleefridtl        °  •*'''"'""'  °' ''^^  '  talile,  WilH,,- et 


L'ancien  puits  No  1  a  été  continué  en  profondeur  et  est  mainte- 
nant rendu  si  audelà  de  300  pieds  avec  de  belles  indications  de  mine- 
rais ;  on  y  a  installé  l'air  comprimé.  De  plus,  la  propriété  continue 
à  être  prospectée  et  on  a  repris  d'anciens  travaux. 

La  Canadian  Chrome  ('o.  exploite  la  partie  S.  0.  du  lot  16  du  raug 
A  de  Colrame.  Cette  compagnie  anciennement  connue  comme  Nadeau 
&  Oie.,  puis  Thetford  Chrome  Co.,  a  son  siège  à  St-Hyacinthe,  et  se 
propose  de  développer  cette  propriété  sur  une  grande  échelle.  Ou  y  a 
étaldi  durant  l'été  un  atelier  de  concentration  de  10  pilons  avec  trois 
tables  Wilfley,  et  on  emploie  comme  pouvoir  réloctncité  fournie  par 
la  Compagnie  Hydraulique  du  lac  St-Frauçois.  Ou  peut  donc  s'attendre 
à  une  production  importante  de  cette  compagnie  pour  1906. 

La  American  Co.  a  peu  produit,  mais  cette  compagnie  qui  manu- 
facture des  produits  de  chrome  à  Boston  a  acheté  une  grande  quantité 
de  minerais  des  autres  companie>^. 

En  résumé  cette  industrie  a  employé  pendant  la  plus  grande 
partie  de  l'année  12')  hommes  et  a  donné  la  production  suivante  : 

1ère  classe  en  roche.      So7  tonnes  île  2,Ul)0  livres  valant.  .§10,450 

2e      do      3,406  do  do  ..    30.654 

Concontré 4."JS5  do  do  ..    63,461 


S,52S 


•S  104,565 


cuiVKii;. 


Les  cojupagnies  Nidxds  et  hustis  ont  continué  leur  exploitation 
régulière,  ("ette  dcriiièro  compaj^nie  a  in-itallé  un  atelier  de  coucen- 
tration  pour  utiliser  la  grande  Aiuautité  dedébiis  accumulés  depuis 
bien  des  années. 

Lamine  Ascot  a  été  un  peu  travaillée  avec  queli[ue5  limumes 
produisant  une  petite  iiuantitéile  minorai  de  binno  teneur  qui  a  été 
traité  à  Capelton.  La  mine  Kiiig  sur  le  lot  IV.ll  d' Ascot  a  été  iléve- 
loppée  en  profondeur,  quol(|ues  hommes  ayant  été  employé-;  toute 
l'année  mais  il  n'y  a  pas  eu  do  minorai  oxitéiliô. 

Ija  production  [tour  cette  année  a  été  pour  toute  la  région  de 
25,575  grosses  tonnes  d'une  valeur  do  !ii!12S,s.5(l,  dont  14,172  tonnes  ont 
été  expédiées  aux  Ktats-Unis  et  le  reste  traité  pour  soufre  et  pour 
cuivre  par  la  compagnie  >Jichols  Cheniic.il  Co  à  Capelton.  245hon!nies 
ayant  été  employés  pendant  la  plus  grande  partie  île  l'année. 
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AMIANTE 

gr„,,i'tfr:':':é«é"t'l"H",:;:f  ;'  "  *-'»>■— ce  pi„, 

l'année  der,,ii.,;  en   me  no/Jm,  'l""  "  ""»"""'«  J'-'^'ur 

élevé,.    I*,  n  u^e   ,v  ,t  I  ■  ""'î ■'"!  »""  "•  »»"'  'enna  bien 

très  em,mJ^",uTl"^t'       ""  '""  ''"  '"  ""'l»  'l»'"''»"'  »ont 

résultat  ,1e  ce  p,OK,ès  „  é  é  1^;."!    '    '''  "„""   '""'  '"'''"•'■    '"> 

pré,e„t,avaie.téti:„:it.r  :  r^  ,r^^^^^^^^ 

Il  est  question  (rintroduiro  lelertiirih'.  n^.,,.. 
dans  ces  inine^  et  Ips -ifplin..       .' *^"^^t'"^'ff  oomnie  pouvoir  moteur 

.i,..e  „e  st.F:.„;',ii%:rt'^;;é;;;;,  •"  fSeS-  '"  ™'"^^"'^  ^^'"- 

Laneave,-Asl,e,t„,Co.„-a,„,„i,„„„„„„e,,„,t,.,„^.|,.^^^^^__^^,^ 

.lenJL'r^ir^;^,;,;;;:;:.;:";-';;'»  '™''  '*  -«™i.ra„„ée 

se,  i,„tallati„„»  a  ,.^1,^,  le  tlf  "''"''■'''  °°"""""  ''  "'''■■"'■■ 
doit  et,„  e„tiè,-en,e„t  aaiolre  tal-^rtriei"-.'''"'  "™  "=  '"""'"'• 

QuebitT,t::;;^;:;a;t~.;r:;.[:rt:r'''"">''''r'  ^-  ^■°'  ■■"■•  «' 

liroduc'ion  <le  libre.  '  "  '  """""'  ''"'""">'  """  l»"iie 

<le  IwllTcrï,"  T'S't  ■■  •'**'  •"""■""  *  ■'"■""' f«'"'nn,  C„.r 

do,é,.ara,i„,„l,.,„:Ji-^neI;t„rr^^Je^^ttr;^r 


[  et  pourvu  du  matériel  habituel  :  concasseurs,  séchoii-s,  tables  de 
séparation  et  deux  cyclones.  La  mine  sera  pourvue  de  cables  derycks 
perforateurs  à  vapeur,  etc.  Le  pouvoir  total  employé  sera  représenté 
par  des  chaudières  ù  vapeur  d'une  capacité  de  aôO  chevaux. 

A  Danrille.les  travaux  se  sont  continués  avec  une  grande  activité, 
donnant  une  production  supérieure  à  celle  des  années  p.écédentes, 
la  compagnie  a  installé  deux  nouveaux  câbles  derycks. 

Dans  la  même  région,  une  nouvelle  raine  a  été  ouverte  par  M. 
R.  H.  Martin,  de  New-York,  sur  les  lots  19  et  20  du  XI  rang  de  Ting- 
wick.  Cette  propriété  est  connu  depuis  longtemps  comme  montrant 
de  bonnes  indications  d'amiante,  mais  n'avait  guère  été  jusqu'à 
présent  qu'un  peu  prospectée.  Le  nouveau  propriétaire  bien  connu 
dans  l'industrie  de  lauiiante,  y  a  fait  travailler  une  partie  de  la  saison 
dernière,  avec  une  quinzaine  d'ouvriers,  dans  le  but  de  reconnaître  la 
valeur  de  ce  territoire  et  des  installations  y  seront  faites  en  consé- 
quence, si  la  chose  est  jugée  convenable. 

11  ne  s'est  pas  fait  de  travaux  sur  l'amiante  de  la  région  de 
l'Ottawa. 

Les  découvertes  faites,  l'année  dernière,  à  ("hibogomo,  ont 
été  confirmées,  mais  cette  région  ne  peut  mettre  de  produits  sur  le 
marché  avant  qu'un  chemin  de  fer  n'y  soit  construit. 

L'activité  de  l'industrie  de  l'amiante  a  aussi  attiré  l'attention  sur 
des  indications  trouvées  dans  la  (iaspésie  et  dans  la  région  de  Témis- 
camingue,  mais  on  n'y  a  encore  rien  fait. 

En  résumé,  pendant  l'année  IDOî,  la  production  <le  l'imiantoa 
été,  en  tonne  de  2,0')0  livres  : 

1ère  cia^'se,  brut....     1,340  tonnes,  valant....  §   2-Jl,325 

2e          "         "     ....  2,2'oS        •'  '•       ....  24:^78.3 

Fibre 10,707        "  "       ....  386,440 

Paper  stock 34,655        "  '      ....  624,900 

Total 4S.960        "  "      ....      1,476.450 

Asbestic 19,220        "  "      ....  31.100 

1,650  ouvriers,  recevant  un  salaire  de  §580,000,  ont  été  emploj^és 
pendant  des  périodes  de  7  à  12  mois.  Sept  compagnies  ont  été  des 
producteurs  réguliers  et  actifs,  parmis  lesquelles  deux   compagnies 
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opèrent  eu  même  temps  des  mines  et  moulins  à  Thetford  et  au  lac 
Noir. 

La  production  de  l'année  dernière  (1904),  avait  été,  non  compris 
l'asbestic  de  35.479  tonnes,  valant  SI, 186,795,  soit  une  augmentation 
d'environ  •.'5"/„.  ainsi  que  dit  plus  haut  pour  cette  année. 

MICA 

L'exploitation  du  mica  ambré  s'est  continué  cette  année  dans  le 
comté  d'Ottawa  par  quelques  compagnies  seulement,  ainsi  que  l'année 
dernière  ce  sont  :  Blackl»urn  Bros,  qui  sont  les  plus  importants  pro- 
ducteurs de  la  région  et  exploitent  la  même  mine  dans  Templeton  ou 
on  emploie  la  vapeur  et  l'air  comprimé.  La  compagnie  a  aussi  sorti 
quelques  centaines  de  tonnes  de  phosphate  ;  le  mica  après  un  pre- 
mier triage  est  expédié  à  Ottawa  et  à  HuU  où  la  Compagnie  à  des 
ateliers  pour  le  préparer  sou-i  forme  de  "thumb  trimed  "  et  "split" 
tel  que  demandé  par  le  marché. 

The  Wallinford  Mica  Manufacturing  Co..  exploite  aussi  dans  Tem- 
pleton et  prépare  le  mica  à  Ottawa. 

MM.  Kent  liros..  de  Kingston  ont  exploité  pendant  la  plus  grande 
partie  de  l'année  la  mine  Morris  sur  le  lot  VL  14  de  HuU  d'où  le  mica 
est  expédié  à  l'état  brut  à  Kingston  ou  il  est  préparé.  Cette  compa- 
gnie à  installé  des  machines  ii  vapeur  et  a  eu  cette  année  une  produc- 
tion importante. 

M.M.  Fortin  et  (îravoUe  mit  travaillé  toute  l'année  leur  niiun  dans 
Hull  avec  quelque*  honmie.s  le  mica  étant  préparé  à  IIuJl  d'où  ils  ont 
expédié  une  bonne  quantité. 

A-M.  Wallingfonl  I'  .se  sont  organisés  en  compagnie  sous  le 
nom  du  U'(illinijf'<nl  t  f'I.  et  opèrent  les  mines  suivantes  :  mine 

Uainville,  Templeton  VlliA  E.  1(5.  mine  du  lac  Khéannie,  trore  de 
Templeton  S.  mine  Ponpore,  l'ortland  Est,  [,  la.  La  companie  possède 
aussi  ijlusieurs  autres  lots  non  travaillés  dans  Templeton.  Cette 
année  elle  a  produit  et  expédié  une  certaine  (juantité  de  mica. 

Le  marché  pour  le  mica  ambré  a  été  assez  bon,  spécialement 
pour  les  petites  dimensions  et  Ottawa  continue  a  être  le  centre  de  la 
préparation  du  mica  qui  y  vient  des  mines  d'Ontario  et  de  Québec. 
Les  com|>agnies  minières  elles-mêmes  préparent  a  Ottawa  et  a  Hull  le 
mica  de  leurs  mines,  mais  en  outre  on   doit  citer  les  compagnies  : 
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General  Electric  Co,,  Laurentide  Mica  Co.,  E.  Munsell.  et  d'autres  de 
inoindre  importance  qui  ont  des  ateliers  parfaitement  installés  ou 
le  mica  est  ''  trimraed"  et  "split  "  ou  même  taillé  de  forme  spéciale 
pour  être  expédié  aux  Etats-Unis  ou  il  est  transformé  en  raicaiiite  ou 
autres  produits  commerciaux.  Ces  ateliers  sont  pourvues  de  couteaux 
et  de  petites  machines  outils  mues  par  la  vapeur  et  l'éiectricité  et  on 
y  emploie  des  femmes  dont  le  travail  est  plus  profitabk  pour  cet 
ouvrage  délicat.  Cette  industrie  n'emploie  pas  moins  de  60o  femmes 
ou  jeunes  filles  tant  à  Hull  qu'à  Ottawa.  Elles  sont  surveillées  par 
des  contre-maîtres  femmes  et  travaillent  à  la  pièce,  se  faisant  ainsi  des 
salaires  très  raisonnables. 

Un  fait  notable  à  signaler  est  qu'il  commence  à  se  faire  des 
expéditions  régulières  de  mica  en  Kurr)pe  ou  notre  mica  amiiré  est 
très  apprécié  à  cause  de  sa  flexibilité  et  de  s;^  facilité  à  se  cliver. 

Pendant  mon  séjour  à  l'exposition  de  Liège  nous  avons  revu  de 
nombreuses  demandes  qui  ont  été  référées  aux  producteurs  canadiens, 
et  j'estime  que  quand  on  sera  arrivé  à  une  entente  sur  la  forme  mar- 
chande di  ce  mica,  un  bon  marché  sera  trouvé  en  l^urope.  Il  est  vrai 
d'autre  part  que  nous  avons  à  lutter  contra  le  mica  indi(;n.  qui  à  cause 
du  bon  marché  de  la  main-d'(L'uvre  dans  ce  pays  peut  être  livré  à  très 
bas  prix  ut  il  est  important  de  remanpier  (juc  les  compagnies  dont  je 
parle  plus  haut  et  qui  préparent  le  mica  à  Ottawa  levoivont  de 
grandes  quantités  de  mica  imlien,  de  petite  dimension,  très  bien 
préparé  et  qui  est  "split"  puis  mélangé  au  mica  canadien  pour 
manufacturer  la  micanite.  Ces  compagnies  prétendent  qu'il  ne  leur 
revient  pas  plus  cher  rendu  à  Ottawa  que  le  ini.ade  nos  régions  .' 

La  production  pour  1005  peut  so  résumer  ainsi,  représentant  les 
quantitées  expédiées. 

'/2 r.5(;()(J  livres  valant  -S  ?>^:y2 

1/3 15i)5(')2  •'  '•  '2i:iU} 

2/:^ <;.'{2nG  ••  ••  '_'3l(;.> 

'2/4 4.JI70  ••  '•  21731) 

â/S 16332  '•  "  11012 

4/(5 G;J6S  "  "  (il90 

5/^ S57  •'  ••  7S<J 

Total  thumb  trimed..  3&7160      "  ••       $!SU()('iO 

«plit 21400      '■  '•  «4(10 

Total 37S5G0      "  "  <).J4fiO 
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MICA  BLANC  ET  TERRES  RARES. 

11  existe  tlans  la  province  plusieurs  mines  de  mica  blanc  (muscd- 
vite)  qui  n'ont  pas  été  exploitées  ces  dei-nières  années.  Cependant 
l'attention  a  été  attirée  sur  cjs  mines  à  la  suite  do  la  constatation 
qu'elles  contenaient  des  terres  rares  telles  que  Uranium,  Thorium, 
Yttrium,  Cerium,  etc.,  et  qu'on  y  avait  aussi  constaté  du  Riidiinii,  et 
l'été  dernière  une  compagnie  ayant  son  siège  à  Paris  "  The  Canadiun 
General  Minin'/  Cu,  Ltii,  a  acheté  la  mine  de  Maisonneuve  (Comté  de 
Berthier)  on  on  a  trouvé  de  la  Samarskiteet  celle  du  Pieds  des  Monts 
(Charievoix)  contenant  de  la  Cleveite  et  du  Radium,  et  se  propose  de 
développer  ces  mines  et  d'utiliser  ces  minéraux  rares  qui  jusqu'à 
présent  avaient  été  consilérés  comme  de  simples  curiosités  minér.t  lo- 
giques, mais  qui  dans  certaines  parties  des  veines  paraissent  plus 
abondants  qu'on  ne  le  croyait. 

La  s.aison  dernière  lamine  de  Maisonneuve  a  été  travaillée  avec 
une  douzaine  d'hommes  et  plusieurs  tonnes  ont  été  envoyées  pour 
essai  à  Paris.  Cette  compagnie  se  propose  de  développer  ses  opérations 
sur  une  grande  échelle  »i  les  résultats  sont  satisfaisants. 

Dans  les  environs  du  lac  St-Juan  on  a  aussi  ouvert  une  mine  de 
mica  blanc  dans  IcMjuels  on  trouve  des  minerais  de  Cerium. 

Dans  un  annexe  de  ce  rapport  on  trouvera  un  travail  spécial  sur 
les  terres  rares  et  on  ne  saurait  trop  recommander  aux  prospecteurs 
d'examiner  avec  soins  toutes  les  minéraux  inconnus  qu'ils  peuvent 
rencontrer  dans  les  veines  de  pegmatite. 

PHOSPHATE. 


D'après  M.  J.  F.  Higginson  de  Buckîngham,  la  quantité  de  phos- 
phate utilisé  en  1905  peut  se  représenter  comme  suit  : 


1er  classe. 


do 
do 


950 
200 
325 


tonnes $7,11 


do 
do 


1,100 
«50 


Total $1,475 


$S,>)7fi 
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Ce  phos«phate  vient  du  comté  d'Ottaw.i  et  en  partie  des  mines  de 
mica,  quoique  cependant  un  peu  ait  été  obtenu  d'anciennes  mines  de 
phosphate.  Les  qualités  supérieures  ont  été  employées  dans  la  Pro- 
vince pour  la  fabrication  du  phosphore  et  de  phosphates  chimiques, 
tandis  que  les  qualités  inférieures  sont  utilisées  par  l'industrie  des 
engrais  chimiques. 

(JAZ  NATUREL  CO.MBUSTIBLK 

La  Canadian  Gaz  and  Oil  Co.  Ltd.  a  continué  les  puits  mentionnés 
l'année  dernière  dans  le  rang  Beauséjour  près  de  St-Grégoire,  mais 
sans  succès.  Des  deux  puits  sur  ce  rang  un  a  été  poussé  jusqu'à  une  pro- 
fondeur de  1,200  pieds  ;  un  autre  a  été  creusé  à  SOO  dans  le  Grand  rang, 
mais  aussi  sans  trouver  de  gaz.  La  Compagnie  a  alors  creusé  à  Yama- 
chiche  une  quinzaine  de  puits  allant  à  une  profondeur  do  ;iO(>,  et  a 
trouvé  du  gaz  dans  quelques  uns  qui  est  employé  pour  fournir  l'éclai- 
rage et  le  chauffage  aux  résidents  de  cette  localité.  Un  a  aussi  trouvé 
de  grandes  quantités  d'eau  i<alée  qui  a  dans  certains  cas  noyé  les  puits. 

DIVKHS 

Il  n'y  a  pas  eu  de  travaux  importants  faits  a  Buckingham  ni  à 
Calumet  par  les  Compagnies  de  graphite. 

Des  préparatifs  se  font  pour  développer  l'exploitation  de  la 
molyl)dénite  dans  le  canton  d'Egan  et  pour  prospecter  d'autres  dis- 
tricts où  on  l'a  reconnue. 

11  ne  s'est  pas  fait  de  travaux  sur  l'or  de  la  Beauce  ni  dans 
Dudswell,  en  dehors  des  petits  prospects  habituels. 

Dans  la  Gaspésie  il  ne  s'est  fait  aucun  travail  pour  le  pétrole. 

Dans  le  comté  d'Ottawa  on  n'a  pas  exploité  le  sulplrite  de  baryte 
ni  le  feldspath. 

A  Farnham  on  a  continué  à  ii-staller  les  machines  pour  la  com- 
pression de  la  tourbe  et  la  Compagnie  espère  produire  au  printemps. 

MATERIAUX  DE  CONSTRUCTION 


L'industrie  du  ciment  Portiand  a  pris  une  grande  importance  par 
suite  de  la  mise  en  opération  de  la  manufacture  de  la  International 
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Portiand  Cernent  Co.  Ltd.  de  Hull,  qui  a  comtneoœ  sa  production 
durant  1905,  M.  Th.  M.  Morgan  de  la  Longue  Pointe.  Montré;il,  a 
aussi  produit  une  bonne  quantité  de  ciment. 

Le  total  pour  ces  deux  (Compagnies  a  été  de  254,833  barils  valant 
$408,000  et  sera  bien  augmenté  désormais. 

L'ardoise  a  été  exploitée  régulièrement  à  New  lîockland,  ainsi 
que  les  pierres  à  dalles  dans  l>udswell. 

Rien  à  signaler  de  spécial  dans  l'exploitation  du  granité,  etc.,  des 
pierres  de  construction  ni  dans  la  manufacture  de  la  chaux  et  des 
briques  qui  continuent  à  constituer  une  industiie  importante  et  aug- 
mentant avec  le  développement  du  pays.  Comme  il  est  très  difficile 
d'obtenir  des  cliiffres  de  production  exacts,  nous  conservons  jusqu'à 
nouvel  ordre  ceux  des  années  précédentes. 


TABLKAV     RÉSUMANT     LA    PRODUCTION'    DES    MINKS    DANS     LA    PROVINCE    DE 
«H'ÉBEC,    POUR    l'année    1900. 


NATURE    DES    MINERAIS. 


(Tonnes  de  2.000  Ibs.) 


I^al  aires 
payés. 


Nombre 
d'ou- 
vriers. 


Quantités 

expédiées 

ou 

utilisées. 


Minerai  de  fer  des  marais. . 

Fer  chromé 

Minerai  de  cuivre 

Amiaire 

Asbestic 

Mica  (livres) 

Ocre  calcinée 

Phosphate 

Ardoises  (-quat es) 

Pierre  à  dalles(vgs.  carrées) 

Ciment  (IjariU) 

Granit 

Chaux  (iiiinots) 

Briques 

Pierres 

Totaux 


52,tMJU 

V(».Î)2S 

576.700 


45.001 1 
ll,0a5; 


15,001) 

1.7(K)| 

150.()(X> 

7(t,0(JOi 


6lJO,00O| 


12i) 

125 

245 

l,iî50 


180 
56 


45 
() 
ICO 
180 
350 
1,200 
700 


i,684,363j        5,017 


12.373 

.s,528 

'J8,644, 

48,96( 

19,220 

378,560 

1.905 

1,475 

4,900 

2,v»bO 

254,833: 


1     million 
120      " 


Valeur 
brute. 


35,268 

104,565 

l2s,S.-)0 

1,476,450 

31.100 

95.46'J 

1:2,675 

8,875 

21,568 

2.490 

408,000 

l-;iO,000 

140,000 

625,(X)0 

530,000 

3,750,300 


15 


En  1905,  la  valeur  de  la  production  minière  a  donc  été  de 
$3,750,300  de  matières  minérales  expédiées  ou  utilisées  ;  la  valeur 
étant  prise  près  des  mines,  à  l'état  brut  ou  ayant  s>ubi  une  première 
préparation  pour     udre  le  produit  marchand. 

5,000  ouvriers  ont  été  employés  pendant  des  périodes  de  5  à  12 
mois,  recevant  $1.634,000  en  salaires. 

D'après  les  rapports  revus  il  y  aurait  eu  2  hommes  tués  et  2 
blessés  sérieusement  dans  des  accidents  de  mines. 

11  a  été  manufacturé  (î.774  tonnes  de  2,000  Ibs  de  fonte,  au  charbon 
de  bois  valant  $1G6.2G7. 
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LISTK  DES  COMPAGNIES  MINIÈRES  DANS  LA  PROVINCK  DL 
QUÉBEC,  EN  OPÉRATION,  OU  SUSCEPTIBLES  DE 
PRODUIRE,  AVEC  LEURS  ADRlfiSSES 


8ABLK   MAONÏTIQUK 

The  Québec  lion  Ore  Co..  75,  vue  St-Pierre.  Québec. 

H.  C.  Bossé,  112,  rue  St-Pierre,  Québec. 

VV.  Kobertson,  23l^  rue  St-Jacques,  Montréal. 

PRODUCTION    DE   FONTE   AU   CHARBON    DE   BOIS 

The  Canada  Iron  Furuace  Co.,  Canada  Life  Building.  Montréal. 
John  McDoupall  k  Co.,  ô97,  William  street,  Montréal. 

FER   'IITANÉ 

G.  Gagnou,  87,  rue  Artillery,  Québec. 

OCRE 

The  Oiuada  Paint  «Jo.,  Ltd..  572.  William  street,  Montréal. 
The  Champlain  Oxyde  Co.  (Lucien  Carignan),  Trois-llivières. 

FER   CHROME 

Black  Lake  Chrome  &  Asbestos  Co.,  Lac  Noir,  Co.  Mé^antic. 

American  Chrome  Co.,  La(!  Noir. 

Montréal  Chrome  Irou  Co.,  Ltd.,  Colraine,  Co.  Megantw. 

Star  Chrome  Co..  Colraine. 

Canadian  Chrome  Co..  St-Hyacinthe. 

Kin«  Bros  (.'o,  Thetford  Mine» 

CUIVRE 

Eustis  Mining  Co.,  Eustis.  Co.  Sherbrooke. 

The  Nichol's  Chemical  Co.,  Ltd.,  Capelton,  Co.  Sherbrooke. 

J.  McCaw,  Sherbrooke. 

G.  E.  Smith,    do. 

A.  0.  Norton,  2S0,  Congress  street,  Boston,  Mass. 
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PLOMH 


The   IJiitish  Cainulian  h«;ii.|('().  lAd.,  Lik.«  Toiiiiscamiiigue,  Co. 
Poiitiiu'. 


OK 

The  iJillHM-t  Uiver  iinUi  l-'u-Lls.  [M.,  St-Kraiirois.  ('„.  |{,.iiiiee 
The  Uomiiii.m  Minin-  ('.>.  (('.  A.  l\iis(.n).  V.ii.  li.M',,  IJustoii,  Mass 
Louis  .Mathieu  4V  C'ie.,  Kast  Aiigus  (,'0.  (.'omiitoii. 

(IKAl'IUTK 

The  Anjîlo-t'aiia.liau  tirai.liite  Syii,|i,Mte.  l.hl,  IJiickiii-riuii,,,  Co. 
Ottawa. 

Tho  Walker  .Miiiiii«,' Co..  (Iiviphite  City.  Mut-kiiigiiain. 
Tht'  Muckinghaiii  Co..  nii(,'kiii«,'liaui. 
Calumet  (rraphite  Co.,  Caiuiiu't. 

.MAN((.\.\KSK 

Tlie  Mai,'ilaleii  Islamls  Co..  1)J.  nie  St-l'ierre,  Qiiébee. 

AMI.V.NTK 

Uell  Asiie.stos  Co..  I.til.,  Tlietforl  Miiic-s,  Co.  .Megaiitic. 
Kiii«  Hi(»<.  Mine.  Thetfor.l  Milieu. 
Johnsou  Ashestos  Co..  ThetfonI  Mines. 
Tiie  Ueaver  Asliostos  Co..  TiietfoiM  .Mines. 
Auiericaii  Asbestos  Co..  lit.I.,  Lae  Noir,  C  ,.  .M:'-,Mntic. 
Tlie  Stau'hinl  Asbostos  Co.,  litd.,  I.ac  Xoir. 
Tlie  (jhi.sgo\v  &  Montréal  Asl>L'stos  Co.,  i.ao  Xoir. 
Manhattan  Asbestos  Co.,  Lac  Xoir. 
Union  Asbestos  Mme.  liar  Xoir. 
Syracuse  .Vi-bestos  Co..  Lac  Noir. 
James  Reeil,  Keetlsdaie,  Co.,  .Mé'r.iutic. 

The  Uronghton  Asb.îstos  Co.,  Ltd..  ;  ast  Itrou-hton,  Co.,  Beauce 
The  (^iei)ec  Asbestos  Co.   Ka<t  ihougliton. 
The  Asl)estos  .Mining  iV:  Manufacturing  Co.,  Stwison,  Co.,  Wolfe. 
Tbe  A.sbesto.s  ic  AsbH>tic  Co..  \Ad..  I).mvii!.>,  Co    'îich'uond 
R.  H.  .Martin,  Xew-ïork. 

The  Ottawa  Asb-îstos  Mining  Co.,  OU,  Susse.x  Str.,  Ottawa 
2 
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MICA 

The  Wiillintffoitl  Mica  k  Miiiiiijj;  Co..  41.  Diiko  Str..  Othiwii. 

Hlaokhurn  Hros.,  4(1.  Siihs»'x  Str,.  Otttuwji. 

VVallingfor.l  Bros  Lt<l.  24  OiMitral  (:li,inil»er.-t.  Ottawa. 

Fortin  &  (îravello  Utill.  «n..  Ottawa. 

Oenoral  Klectric  Co.,  Ualiolla  Str..  Ottawa 

The  liaurentiiie  M  ici  Co..  litd.,  Uriil;?»»  ami  Que-ii  Str..  Ottawa. 

VavHHSoiir  .MiiiiiiK  Association  (K.K..\t'llis).-2J  .\l«!t<'alfeStr..Ottawa. 

Cornet  .Mica  \Vori<.  :J'J.S.  Wt-lliii^tou  Str..  <>ttawa. 

LilaMiiiiii^iCo..  (0.  L.  .McLeaii),  ^>.  Spari<s  Str..  Ottawa. 

Tlie  Allai»  (Joid  Uwfs  Co..  Ltd.,  Victoria  (  liaiiiluMs.  Ottawa. 

Weljster  ic  Co..  -'74.  Stowart  Str..  Ottawa. 

T.  .1   Watters  .Metiopiditan  Miiildiii^'.  Ottawa. 

Ilrowii  Bro'..  Caiiticy.  Co.,  Ot'iiwa 

I/3wis  .McLaiiriii.  Kist  Teuiplftoii,  Co.,  (Ktawa. 

Ui'diard  .Moon'.  l'H'kiiiiofl<,  Co..  Ottawa. 

.losliiia  llllard.  l'ickiinork. 

Tlic  (lien  Alnioiid  Mic.i  iV  .Miiiiii;.' Co.,   Miickiii';liain.  Co.,   Ottawa. 

K'Mit  Hro-..  Kiiii,'stoii,  Ont. 

ACIlKÏKriiS    IIK    MICA 

Tlic  l.aiiiciitidc  Mica  Co..  I.td  .  Mrid^c  and  (^iccii  Str..  Ottawa. 
t:ii,i.'.'iii>  Mmisijll  \-  Co..  :i:{-J  Wciliii-lor,  Str..  Ottawa, 
(it-iicriil  Klf.tric  < 'o..  isaliidla  Str.  (iftaw.i. 
Wdotcr  \  <  n..  '.'74.  Stt'wart  Str..  Ottawa. 
F.  1».  Moniv.  ;{.'>1.  Wcliiii'.'loii  str..  Utiiwa. 

riKisl'IlATK 

.1.   F.   Il igirin^on.  Iînckiii,i.'liam.  Co.  Ottawa. 

l'KTKOl.K 

Tii:'  l'ctrolciiiii  Oii  Trn»t  Co.,   I,td..  (ias|it'   Uasiii.  Co.  (iaspé. 

(iA/.    NATIIIKI.    ClJ.MlilsTlUKK 

The  Canadian  (îa/.  and  Oil  Co.,  St-Uréyoire.  Co.  Nicolet. 

KKI.lIsrATII 

\V.  A.  AUan,  Victoria  (.'hanil)ers.  Ottawa. 
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.SUI.KATB    DR    BAKVTK 

The  Caimdtt  faint  Co..  372,  William  St-..  Moijtival. 

TOURBE 

The  ImpMriul  LiKht.  Il  eut  A:  Power  C».,  ht.l..  Liverpool,  Londoji  Si 
Glasgow  Miiiltlinjf.  Moiitit'ul. 

AKDUtSK 

Kocklaml  Statf  (^larry.  \ew  Uockliiii'l,  (.o.  Uichmoii.l. 

l'IKKKK    A    DAI.LKS 

K.  h*.  Mishop.  iMisiiop'^  iv(    mii'^.  Ci».  Wolfo. 

OIMKNT 

Tli  M.  Mor^'iiii.  Loiij,'ii('  l'ointe,   .Moiifréai. 

liiteniatioual  Poithiinl  <',.iii.Mit  ('(..,  Lt  !..  Ifiill.  (.'o.  0:f;i\\M, 

OKAMT 

Staiistfail  (if.mir,^  (^I;ln•i.'s  C  ..  I.fl..  |{"l,.   l'iaiii,  Co  StiiiiHttMiI 

S.  H.  Norton.  MecI,,.  j'iairi. 

•lames  Broilie.  (i:-.'iiirvill< ,  l'u.  Staii^ti-ail. 

Tlio  Wliittoii  <ir.iiii;!'  (/uarrv  Co.  Sr-Viefor  do  Triri"-, 

M.  Fitzgerald,  Ste-Cccile.  Co.  Cuiiiptoii. 

Jean  Voyer  \  KiU.  I{ivi<;r.'  à  l'ierro,  Co.  l'ortiieiif. 

•lo-iepii  Teiroii.  Rivière  a  Pierre. 

M.  F.  Davi.s,  4S,  Central  CliainliLM>.  Ottawa. 

J.  Hriimt  (i.aiiieiitiaii  (irauite  Qiiary»,  Cote  do.s  Seïgos,  Montréal. 

J.  A.  Xadean,  Iherville. 

BKiuUE.-*.— (Les  principales  conipaj,'nie.s). 

Thos.  W.  l'eel  &  Co.,  Montréal. 
J.  Hninet  A:  Cie.,  Montréal. 
Chs!.  Sheppard  Je  Son,  .Montréal. 
Jo.seph  Rernier.  Montréal. 
Joseph  De.scarries,  .Montréal. 
Laprairie  Brick  Ce,  Laprairie. 
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Narcisse  Biais,  Québec. 

Frs.  Grenon,  Québec. 

Paradis  &  Létourneau,  Québec. 

Laliberté  k  Fils,  StJean  l'eschaillon,  Co.  Lotbinière. 

Victor  Charlaïul,  St-Jean  Descliaillon,  Co.  Lobinière. 

D.  G.  Lo»  iiis  &  Son,  Sberbrooke. 

Easteru  Town^^liip  Hrick  À:  Manufacturinj,'  Co.  Sherbrooke. 

CHAI  x. — (Les  princijiales  compagnies). 

Dominion  Lime  Co.  Sherbrooke.  • 

Cyrille  Gervais,  Montréal. 
Olivier  Limoges,  Montréal. 
Montréal  Lime  Co..  Montréal. 

A  cette  liste  il  convient  (rajt)nter  celle  «le  compagnies  utilisawt 

certains  proilnits  des  mines  pour  être  manufacturés  dans  la  province. 

The   Electric  réduction  Co..  Lttl.    iJnckingham  (ferrochrome  et 

phosphore). 

Tiie  Chemical  À:  F'ertiliser  ('o.,  Hnckingham. 
Mica  Hoiier  Covering  Co..  Ltd.  '.l'i,  A  un  Str.  .Montréal. 
Electro  Manganèse  réduction  Co..  Shawenegan. 
Standard  Chemical  Co..  Coaticook,  (acétate  de  chaux). 
The  Stanilard  drain  pipe  C(^  Ltd.  Saint-Jean  (rilébertvilie. 
C.  E.  Dnbord.  Ik'anport,  (terre  refractaire). 
(;eo.  Hélan>.'er.  Meauport,  (terru  refractaire). 
The  Montréal  terra  cotta  Co.  Ltd.  Maisonneuve. 
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MILTON  L.  HERSEY  M.  Se,  CHIMISTE  DU  GOUVERNEMENT,  P.  Q. 

171,  Rue  St-Jacques,  Montréal. 

Téléphone  (longue  distance)  Main  252. 

Takif  dks  essais  et  analyses. 
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Iniliti'ilinition  des  iiiiHnuiu:  -  Ia'  laboratoire  e-t  eu  mesure  de 
faire  rapport  sur  les  échantillon^  et  den  doinier  la  description,  aussi 
bien  qu'il  est  i)ossil)le  île  le  fiiii>,  p;ir  des  t>ssais  dua'.itatifs  prélimi- 
naires, avec  les  composés  métalliques  [u-ohaitles  et  la  valeur  commer- 
ciale de  lechantillon,  au  taux  nominal  de  25  cts. 

Détermination  de  la  radioactivité  d'un  minerai .Sl.OO 

Constatation  do  la  présence  du  iJadium ;}.()0 


îii 
■   I 

1 


pu 


Dans  le  rapport  do  11>04,  au  retour  de  mou  exploration  à  Cliiho- 
ffomo,  j'écrivais  ce  qui  suit  :  "Je  ne  saurais  trop  attirer  l'attention 
sur  ce  nouveau  district  et  les  «lécouvertes  qui  s"y  sont  faites,  car  je  le 
considèio  comme  ai)pelé  à  jouer  un  rôle  important  dans  l'avenir 
industriel  <le  notre  Province."  Je  suis  heureux  de  mentionner 
aujourc'",ui,  la  réalisation  de  ces  i>révisions 

A  la  suite  de  l'exploration  de  19W,  un  syndicat  fut  foinié  i)ar  .M. 
P.  McKenzie  sous  le  nom  de  Citbn>romo  Minin<r  Co.,  Ltd ,  pour  mettre  ces 
découvertes  en  valeur,  et  il  s'assura  les  services  de  M.  John  1  ).  HarUman, 
ingénieur  des  mines  et  expert  des  plus  dintinj^ués. 

M.  Ilardman  visita  donc  ce  district  au  i)rintemps  de  PJ  )•-  ,t  publia 
un  rapport  j.our  la  C  )mpa^'nie  et  .les  articîles  spéciaux  dans  la  "  Lana- 
dian  Mining  Review"  d'août  et  de  septembre,  dans  lesiiuels  il  .lonne 
une  opinion  très  favorable  sur  l'amiante  et  sur  l'or  :  ce  dernier  étant 
la  spécialité  de  M.  Ilanlman.  je  cite  son  opinion  au  sujet  de  la  grosse 
veine  de  tpiart/  de  40  pids  de  l'Ile  Portage. 

"I.a  moyenne  de  l'or  lib-e  dans  tous  les  écliautillons  essayés 
atteint  la  somme  de  S-»..-)!)  par  tonne  ;  de  ce  nombre  se[>t  échaiitillons 
ne  contenaient  pas  <r,,r.  En  séparant  les  échantillons  trouvé^  dans 
hi  grosse  veine,  celle  de  Kl  pieds,  de  ceux  qui  venaient  d'autres  endroit.>^, 
la  moyenne  de  l'or  lii)re  a  été  trouvée  de  >iU\  par  t(.nne.  montant,  je 
dois  le  dire,  très  satisfaisant  et  très  suri)reiiaHt  p.iiir  moi.  Pour  mon- 
trer toutefois  l'extivme  variété  .lans  la  teneur  en  (.•■  libn^  des  échan- 
tillons, je  puis  dire  .,ne  la  plus  petite  .pie  j'ai  trouvée  était  de 
40centins  par  t.»nne  deipiartz.  tandis  que  la  plus  liante  était  de  SI  1.4S. 

bous  ce  rapp(,rt doit   tenir  <-oini.t.>  .pie  les  échintillons  <le  lexca- 

vation  centrale  étaient  d'une  LIimi  plus  grau  le  valeur  .pie  ceux  des 
excavations  à  l'Kst  et  à  l'Ouest.  I.e  [dus  riche  é.'hantillon,  celui  de 
S11.4Sa  la  tonne,  venait  de  la  première.  c.)niine  aussi  celui  ile8S.r)4et 
celui. le  $S.Ol),  et  je  suis  d'opinion  .pie  la  -listribution  ,1e  l'or  n'.>st  pas 
uniforme  tlans  la  grosse  veine,  mais  qu'il  y  a  enri.-hissemei.t  à  certains 
eu.iroits  et  que  rexcavati.)n  centrale  apparaît  certainement  comme  un 
d  eux. 
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"  La  valeur  uppioxiinative  totale  de  i-e  <iuaitz  en  or  a  été  déter- 
minée iiprès  (les  essais  sur  un  yiand  nombre  (l*éoliantillons.  comme 
variant  île  iSS  à  $\()  par  tonne. 

"  D'après  30  lava^'os  au  plat.  l'or  lil)ie  était  rei)résenté  par  $3  à 
la  tonne.  L'ctr  n'est  |ias  éj.'alenu'nt  tlistril»ué.  nuiis  présente 'les  varia- 
tions hahituellts  à  tous  les  dépùts  connus  ;  cepeuiiant  la  haute  teneur 
de  ?:}  en  or  lil)re  dans  un  dépôt  d'aussi  <.nande  dimonsicju  donne 
l'espoir  de  résultats  satisfaisants,  .juand  les  conditions  do  transport 
permettront  de  l'exploiter  pratiquement." 

I);ms  la  même  saison  de  l'JO."..  M.  A.  I'.  Low  aujourd'hui  direc- 
teur de  la  Commission  (;,'olouri,,„e  d'Ottawa  fut  charj^é  d'étudier  la 
yéologi(>  de  ce  district  (pi'il  avait  déjà  traver-é  plusieurs  fois  dans  ses 
exjiéditions  vers  le  nord. 

M.  Low  a  pnlilié  en  février  IlIflC.  un  rema-quahle  rapport  (pii  con- 
tient une  foule  d'informatioMs  pratiipies  qui  seront  d'un  grand  aide 
aux  prospecteurs  de  ce  district.  Il  fait  une  classification  rationnello 
pratitpie  des  roches  de  cette  région  et  compare  certaines  d'elles  aux 
roches  du  riche  district  de  CoJalt  Le  rapport  est  intéressant  du  com- 
niencemeiit  à  la  Hu.  mais  j'en  ai  extrait  les  points  saillants  ([ue  je 
cite  ci-apres  textuellement  [lour  l'information  du  puldic. 

DKSCUll'TlOX  (il-.OLOdiyCK 

.\  caus"  du  lioule\eis('m(Mit  généra!  des  roches  et  de  la  présence 
de  masses  érui»tives  acides  et  Itasiqnes  dans  toute  cette  partie  du  pays, 
lu  géologio  <!'3  la  région  «léciiti'  dans  ce  rapi)ort.  est  variée  et  com- 
pliquée. 

Le  iiaysen  générai  est  [iresque  idat.  ce  (pii  f.iit  (lue  peu  de  sections 
«les  roches  se  pivsenteMt  en  atlh'iireiuents  comme  dans  d'autres 
endroits.     l>e  grandes  surfaces  sont  coiiV(>rtes  de  marais,  où  de  petits 


monticules   seulement   se    montrent   aii-de- 


sus  ih)    niveau    de 


l'e; 


ui, 


remlaut  dans  ce  cas  la  L'éol.-gie  une  (|ue>tion  iropinion  plutôt  que  de 
fait.  La  surface  de  la  terre  ..  rme  est  gi-néralement  couverte  d'une 
végétation  touffue  et  d'un  é[uii- tapis  ilt!  moussc;.  (|ui  cache  les  aspé- 
rités des  roche>  (pii  seraient  ai>ément  vues  autrement. 


Les  c<inditions  et  les  inconvénient-^  é 


numerés  plus  haut  limitent 


la  description  géologi(j!iesniviinte  princii)a!emee.+  aux  roches  trouvées 
le  long  des  cours  d'eau  >uivis  pendant   rexi)loration  et  les  couleurs 


géologiques  sur  la  carte  couvrent  seulement  d'étroites  bandes,  sans 
prétendre  décrire  la  surface  entière. 

Pins  des  trois  quarts  de  la  surface  de  la  région' sont  occupés  par 
des  roches  éruptivps  ne  laissant  (|ue  de  petites  espaces  pour  les  terrains 
sédinientairos.  Parmi  ces  deruiers  sont  classés  les  calcaires  horizon- 
taux et  les  dolomies  (piaitzeuses  de  Mista-^ini.  Ils  ressemblent  i)eau- 
cou|)  aux  calcaires  de  l'ilnronien  Supérieur  des  environs  du  Lac  Su- 
périeur, mais  comme  ils  ne  renfernif'nt  pas  de  fos^iiles.  on  ne  peut 
déKnir  leur  âge  d'une  manière  certaine.  Des  masses  de  conglomérats 
et  d'arkose  à  grains  Hns  associés  avec  de  la  diabase  sont  trouvées  sur 
les  rives  nord,  onest  et  sud  du  Lac  Wakr)tii(lii.  dans  la  partie  nord- 
ouest  du  l.ac  Chibogonu)  et  à  la  tête  de  la  iîivière  Chibogomo.  Les 
éléments  des  conglomérats  varient  en  dimension  jiis(|n'a  un  diamètre 
lie  plusieurs  pieds  et  sont  surtout  composés  de  différents  granits  avec 
quel(|ues  cailloux  c'e  diaba^e  vert-pale  et  des  unisses  rondes  et  plates 
de  schistes  vert-foncés. 

Les  roches  d'arkose  associées  avec  les  corglomérats  varient  en 
texture  d'un  grain  très  Hn  à  un  jj^rain  moyen,  et  sont  composées  sur- 
tout d'élémt^nts  à  moitié  arrondis  iudi(iuant  l'action  de  l'eau.  Ils  sont 
en  grande  i)artie  foràiées  de  feldspath  et  de  .(uartz  et  une  quantité 
variable  de  mica,  horiddende  et  iddorite  et  [laraissent  avoir  été  iléposés 
dans  l'eau  comme  des  débris  des  roches,  qu'où  voit  ainsi  dans  leur 
voisinage  immédiat.  Ceci  s'accentue  davantage  par  le  (duingement 
dans  la,  composition  de  l'ai-kose  dans  les  ditTèivnts  endroits  ;  ainsi 
lorsqu'elle  repose  sur  le  granit,  elle  est  rouge  .'t  entièrement  comi-osée 
de  fra<.Miients  de  cette  roche  ;  en  d'antres  endroits  oii  td!e  est  supposée 
leposersnr  un  plus  vieux  schite  vert-foncé,  elle  contient  beaucoup 
moins  de  fe]si>ath  rouge  et  plu-  de  «iiiartz  et  de  clilorite  verre. 

Le  ciment  des  conglomérats  et  dans  uiit>  moindre  iimjiortioii  celui 
de  l'arkose  à  gros  éléments,  est  une  roche  verte  lia>i(iiie  tnaintenant 
pr2...iue  ou  entièrement  changée  en  (diloiite  et  sericite  et  généralement 
schisteuse.  La  [ué-eiice  de  ces  minéraux  iiidi(|iie  l'origine  ériipti\e  de 
la  nnitière  ipii  les  cimente  et  (jue  probablement  des  pluies  de  cendn^s  ou 
une  éruption  de  diabase  reeiuivrireiit  le>  éléments  alors  libres  des  con- 
glomérats ou  de  l'arkose.  dans  les  eaux  pi'ii  profondes  le  long  des 
rives  d'une  ancienne  mer.  A  certains  endroit  ^  spécialement  le  long 
de  la  cùte  sud-ouest  du  lac  Wakonichi.  des  cailloux  et  des  masses 
isulée-  de  conglomérats  >e  Itou  vent  a  différents  niveaux  dans  la  nmsse 
âes  roches  vertes  basiques  et  seml)lent   indiquer  q..e  ces  dernières 
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étaient  primitivement  descouehes  déroche  trappéennes  dans  lesquelles 
fiottaient  des  parties  de  cony!on)érats,  se  classant  peut-être  dans  cette 
niasse  liuide,  par  différence  de  densité. 

On  suppose  que  les  couches  de  conglomérats  et  d'arkose  sont  de 
la  même  époque  (,ue  les  roches  semblables  trouvées  dans  la  région 
ouest  du  lac  Témiscaminyue.  Klles  reposent  là  en  discordance  et 
contiennent  dans  l.urs  couches  inférieures,  des  cailloux  d'une  espèce 
Ue  schistes  tordus.  (,„-<)n  suppose  être  Ictiuivalent  de  roches  anciennes 
appelées  Kewutin.  taudis  ,|ue  les  couches  supérieures  appartiennent  à 
1  i^luronien  Inférieur.  I huis  hi  région  que  nous  examinons,  ce  contact 
Ues  congloineruts  avec  les  couches  inférieures  de  schistes  tordus  n'a 
pas  ete  constaté,  les  seuls  contacts  observés  étant  ceux  des  conglomé- 
rats et  des  granits  inférieurs,  mais  comme  nous  l'avons  déjà  dit  les 
congloinevats  contiennent  généralement  des  cailloux  d'un  schiste 
basique  er  iarkose  ei.  certains  endroits  consiste  en  une  matière  fine 
c(>mnie  celle  qui  pourrait  résulter  de  la  désagrégation  de  ces  schistes. 
Ainsi  il  y  a  ,„n,  ,1,.  doute  (|ue  les  schistes  Kevvatin  forment  en  certains 
endroits  les  coH<'lies  inférieures  de  ces  lits  comme  ils  !e  font  à  l'ouest 
du  lac  Témiscamiiigue. 

De  petites  étendues  de  gneiss  cristallisés;  ressemblant  à  des 
rociies  Lanientiennes,  ont  été  constatées  dans  certains  endroits  de 
cette  i(-.on.  siut.mt  le  ioiiir  de  la  1,'ivière  Cliibogonio  et  au  dessus  du 
Lac  Asimtcliibiistat  et  sur  la  lîiviere  Obatogoiiuui, 

Les  véritables  lodies  ignées  acides  on  i)asiques  sont   représentées 

''"  ''^ "'''"x  point..     I,es  roches  basi.pies  sont  plus   répandues   et 

représentent  probiiblement  trois  éruptions  ou  plus,  séfiarées  entre  elles 
l.ar  de  longs  intervales  de  temps.  La  plus  grande  partie  de  ces  ruches 
est  do  la  diabase  variant  de  grain  nioye,.  à  grain  très  Hn.  ren.l.ie  pins 
ou  moins  >cliisteus,.  ,,ar  lu  pression  et  souvent  par  la  décompositi.m 
en  chiorite  et  scliistev  Comme  nous  lavons  déjà  dit.  d  est  très 
difficile  de  distinguer  entre  les  couches  de  différents  âges  dans  ,1e 
telles  roches  sans  contact  actuel  entre  les  anciennes  et  les  nouvelles 
séries  . -t.  niallinireiiseineiit  de  tels  contacts  n'ont  pas  été  oi)se:-vés 
dans  ja  région  Si  .Jes  zones  de  la  diabase  scliistouso  du  Kewatin  ont 
des  atHenremeiits.  ils  n'cnit  pas  été  reconnus  et  ont  été  contuiidus 
avec  h.  diabase  comiiacte  et  schisteuse  qui  comprend  des  masses  de 
congloiiiérats  et  darkose.  La  diabase  est  seulement  feuilletée  par 
endroits  et  îles  étemliies  ceiisidérables  peuvent  :;e  trouver  où  elle  est 
com[>acte.  soit  plate  soit  en  petits  dômes  arrondis. 
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La  diabase  avec  ses  produitM  altérés  et  les  schistes  avec  les  couijlo- 
merats  associés  et  l'arkose.  forment  le  sous-sol  dans  plus  <le  la  moitié 
de  la  ré«ion  décrite  dans  ce  rapport.  Partant  du  contact  avec  les 
couches  supérieures  de  calcaire  de  Mistassini,  une  bande  larKe  s'étend 
à  l'ouest  et  au  sud-ouest  embrassant  la  plus  grande  partie  des  rives  du 
lac  Wakonichi  et  s'étendant  jusqu'au  nort-est  de  Chibogomo  où  elle 
est  traversée  par  du  fjabbro  plus  récent  et  du  «ranit.  La  diul)ase 
apparaît  encore  dans  la  partie  sud-ouest  de  ce  iac  et  continue  toujours 
vers  le  sud-ouest  jusqu'au  Lac  Obatogaman  oii  (die  s'élarfrit  et 
embrasse  une  zone  s'étendant  du  granit  de  la  partie  est  du  Lac  01)ato- 
goman  à  celui  du  lac  Prestju'ile,  ii  une  vingtaine  de  milles  dans  le 
sud-ouest.  L'extrémité  ouest  de  la  surface  des  roches  de  Wakonichi 
s'étend  du  coté  ouest  de  la  zôno  de  granit  à  la  rivière  Chigoiiomo  et 
ensuite  vers  l'ouest  comiirenant  la  région  aux  environs  des  lacs  Uuch 
et  Five-Miles  jusqu'au  côté  nord  du  l.ac  Opemiska  où  elle  est  coupée  par 
une  masse  de  gabbro.  Sa. limite  au  sud  de  ce  lac  est  déterminée  par  les 
contours  irréguliers  des  masses  de  granit  et  <le  gabbro  qui  la  séparent 
de  la  zone  sud  du  \/di-  Obatogoman.  Dans  la  direction  nord,  du 
granit  et  du  galibro  du  Lac  (qiemiska.  de  la  dial>ase  et  de  la  diai)a.se 
schisteuse  sont  trouvées  le  long  de  la  rivière  ("hibogomo  à  son  conHucnt 
avec  la  rivière  Obatogoman.  à  nue  courte  distance  en  bas  de  laquelle 
elles  sont  remplacées  par  du  granit  au  sud.  Kn  i)lus  de  ces  larges  zones 
de  diabase.  des  étendues  moins  considérables  se  trouvent  remplissant 
les  intiMvalles  entre  les  différentes  masses  de  granit  et  de  gabbro  dans 
la  partie  an  contre  île  la  carte,  tandis  que  .Ici  petit;-s  bandes  de 
schistes  ve<ts  sont  souvent  renuirquees  dans  les  masses  de  ces  deux 
différentes  roches. 


La  diabase  se  trouve  en  de  largi-s  masses  horizontales  doiit  les 
parties  supérieures  ont  .'té  usées  par  Taciion  delà  glace  qui  leur 
donne  l'aspect  de  i)etits  dômes  arrondis,  où  on  la  voir  en  son  état 
originaire  et  non  devenu  schisteuse  [tar  la  i)ression.  Cet  état  do  la  .lia- 
base  indi.pie  son  éruption  par  .les  issues  venant  de  l'inti-rienr  jusipi  à 
ce  «lui  était  alors  la  très  mince  écorce  terrestre.  Si  l;i  .liabase  s'est 
étendue  en  forme  .le  laccolithes  entre  les  .lifïérents  lits  de  roches  str;:'^- 
Hées  .l'une  manière  semblable  aux  éruittions  de  la  iJaie  dn  T.)anorre, 
«In  Lac  Supérieur,  toute  trace  de  ces  couches  sui»érienre  a  disparu  i)ar 
la  .lénndation.  Si  l'épanchement  s'e.st  fait  à  la  surface  .•.)mme  le  l.)ng 
de  la  c.)te  est  de  la  Haie  .riludson,  l'érosiou  a  enbné  t.)ute  la  partie 
supérieure  de  la  masse  qui  eut  alors  laissé  \.)ir  une  structure  amygda- 
loidale  due  à  une  expansion  dci  gaz  contenus  dans  la  masse  fondue 
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près  <le  la  suitare.  Kn  labseiice  «le  toutes  preuves,  la  -lature  île  Térup- 
tion  peut  seulement  se  décrire  comme  apparteuant  à  uuo  «le  ces  deux 

classes. 

Les  passiifrps  reliant  rint.'rieur  avec,  les  couches  de  dinl.ase 
peuvent  être  représentées  par  les  masses  de  serpentine  constatées  si,r 
les  hor.ls  .le  la  Haie  M.-Ken/ie.  du  Lac  ChihoKonuMiui  s-éten.lent 
prohal.lementà  IV^t  su.l-estet  à  l'ouest  sud-ouest  dans  la  ré-i.n.  acci- 
dentée dont  .1  a  .léja  été  parlé.  (  ette  serpuMitine  se  trouve  maintenant 
sous  Inrn.e  de  lon-ues  handes  étroites  mêlées  avec  des  Landes  senil.Ia- 
.Ics  oe  dialMse  s,.|nste..M..  des  conglomérats  et  de  larkoso  toutes  dncsù 
lai.iatis>eiiient  eta  rallongement  des  masses  ,1e  ces  roches  par  la 
pression.  La  serpentine  forme  deux  et  peut-être  tn.is  de  ces  l,,,ndes 
s  étendant  sur  plusieurs  milles  le  Ion-  de  la  Haie  McKenzie.  Cette 
roche  est  le  produit  de  la  déc)nip..sition  d'une  .lial.ase  a  gros  .rrain 
riche  en  olivnie,  et  suivant  la  règle  ordinaire  .les  éruptions.  .,ne  la 
matière  l.asi.pie  sort  la  .leniière.  elle  repri-seiite  prohahlemeut  la  .ler- 
nieiepern).le.rerupti..n  .!e  la  dial.a>e  .,ui  al.UN  a  rempli  les  ..rilices 
en  s  y  refr.)idissaiit.  Il  n'y  a  pas  -ie  preuves  .,ui  établissent  .l'une  fa.on 
certaine  ,|ue  1.  serpentine  appartenait  à  l'éiuption  .le  la  .liaUaso'de 
1  Mur.)nien  ini.rienr  et  non  pas  à  celle  .le  l'éuo.pie  Kewatiii. 

Le  j-ahl.ro  et  les  roches  aiiorthosites  de  la  région  s.mt  invl.ai.i.'- 
ment  les  .litlerentes  phases  ,l'„ne  éruption.  Leur  grossière  texture 
cristalline  in.li.pie  un  lent  refroidissoinunt  a  une  profomleur  c.nsi.lé- 
ral)l.-  .le  la  snrtcce.  pendi.nt  .pie  leur  conta.-t  av.'c  la  .liahase  schisteuse 
montre  .pi  ils  ont  pénétré  cette  .leniière  et  .pi'ils  sont  par  c.nsé.pient 
plus  récents  .1  âge  ;  les  pins  glandes  n.asses  .le  ces  roches  s.nit  de  f.n-nie 
irregiiliere.et  s'éten.lcnt  à  l'est  .le  la  montagne  .In  Sorcieret  la  part- 
nor.l-est  du  Lac  (;hil.og<.m..  en  traversant  le  Lac  l)..ré  jusqu'au  Lac 
feimon  sur  la  L'ivi.-re  (  liil).)gom...  La  se.-on.le  gr.jsse  masse  est  .l'en- 
vinm  tr.n<  milh-s  .le  large  et  s'éten.l  sur  plusieurs  milhîs  a  l'est  et  à 
I  ouest  le  long  .In  .■<".té  ii.)id  .les  Lacs  Ooem 


et  Mikwasacdi. 


Les  roches  voleaiiicpies  aci. les  sont  représentées  par  tn.is  .lifîérents 
granits.  Le  plus  vieux  .ie,-eux-ci.  .le  .-..nlenr  )iige  ou  r..s,.  nii  -ranit 
a  hornel.lende  et  ini.-a.  se  trouve  aux  envir..ns  de  la  partie  nonl-est 
du  l.a<-  Wak.michi  pins  l.as  ,pie  les  conglomérats  .le  l'Huionien  Infé- 
rieur, .lont  la  plupart  .les  cailloux  roulés  .pi'on  y  voit  .lérivent  de  ce 
granit  l  i.  s.roml  granit  a  lioriiel.leii.le  et  mica  se  trouve  sur  le  c.)té 
ouest  du  ce  lac  ou  il  .-uui.e  les  (.-ongiomérats  et  la  diahase  schitej-e 
et  est  par  conséquent  .lu  l'ost  Huronien  Inférieur  :  Ce  granit  est  de  cou- 
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leur  plus  claire  «luo  le  i.récé.lent  et  la  liornblen.le  est  souvent  trans- 
foniieo  en  «éiicite  ce  qui  change  la  roche  en  jfranit  protogine.  I.a  zone 
.lu  W  akoniclii  s'éten.l  prol.al.lenient  à  plusieurs  milles  à  l'ouest  et  peut 
être  reliée  avec  (le  petits  .léi.()ts  de  granit,  sur  la  Uivù-re  t'Iiibogomo 
quelques  milles  i)lus  bas  que  le  [,ac  Asinitcliibastat.  Tue  large  zone 
•  le  granit  semblable  se  trouve  sur  la  moitié  su  I  du  La<-  Cliibogomo.  et 
s  étend  ensuite  à  l'ouest  vers  la  moitié  sud  du  Lac  jioré.  Ou  la  voit 
encore  sur  le  M-coud  élargissement  de  la  Ifiviére  Cliibogomo  et  ensuite 
sur  les  cotes  occidentales  du  Lac  Simon  et  de  là  jus,,u'aii  côté  outstdu 
Lac  Asinitcliibastat  On  trouve  ensuite  <lu  graiiif,  de  ce  genre  sur  le 
côté  sud  des  lacs  <  ii)eniisk,i  et  .Milvasacli  et  eusuit.>  a  Test  le  long 
des  branches  de  la  Hiviére  Obato-oman.  Il  est  très  p.obable  ,pie  ces 
diverses  zones  se  joignent  pour  f(»rniei  une  longue  niassM  irréguliére 
s'elendant  du  La<-  Cliibogomo  an  coiiHueiit  de-  rivières  Cliiboijomo  et 
Obatogaman.  Quand  il  est  eu  contact  avec  le  gal)bro.  le  granit  est  la 
roche  i.énétiante.  l'iie  antre  petite  zone  de  granit  horni.l.Mide  micicé 
du  rose  au  rouge,  a  été  constatée  le  long  de  la  Uiviere  Obatogomun,' 
au  Lac  Mukwacha.  elle  est  peut-être  le  i>roloiigoment  de  celle  du  Lac 
Cliibogomo. 

Le  troisième  est  probablemeiir  le  granit  le  plus  récent  .le  la  régi<m 
et  s  étend  du  sud  à  la  limite  de  la  carte  et  de  plus  |.,iii  .pie  la  hauteur 
des  terres  an  lac  Oi)atogoinan  oii  on  le  tn.uve  jus.piau  .lelr.nt  L-moine 
Du  giaiiitsemblaiye  se  rencontre  sur  le  côté  su.l  du  Lie  Lan  .Jaune  et 
le  long  des  rives  su.l  et  ouest  <lu  Lac  l'res.prile.  Il  est  essentielle- 
ment un  granit  à  mica  biotite  de  'couleur  variant  .lu  blanc  au  rose- 
pale,  a  L'iaiii  moyen,  et  montrant  rarement,  une  structure  de  "iieiss 
Il  conlnMit  beaucoup  de  feldspath  avec  .lo  la  bn.tito  foncée  mais  peu 
de  .|uartz. 

Les  phénomènes  glaciaires  remaupiés  se  limitent  à  la  diro.-tion  de 
.stries,  «lontdeux  séries  ont  été  reconnues,  la  l'.ts  ancienne  étant 
^.  ■>[)"  L.  et  la  nouvelle  X.  :^(r'  E. 


MINKUAL'X  LNUrSTRILLS 

Comme  on  [leiit  le  voir  par  la  deserii.tion  géologi.pie,  la  région  de 
Cliibogomo  renferme  .laiH  M.n  sous-sol  surtout  .les  ro.dies  éniptives 
et  les  déi.ôts  de  minéraux  industriels  semblent  na|)partenir  qu'à  une 
classe  de  celles-ci.  celle  des  roches  diabaso  ut  ses  pro.luits  altérés, 
schistes  verts  et  serpentine,  avec  association  de  leurs  conglomérats 
et  arkose,  tous  probablement  de  la  formation  Huronienne. 
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Les  ^'i-aiides  masses  d«  «abnjs  plu»  récents  et  de  granit  no  sont 
pas  eu  elles-meuies  l)iea  minéralisées,  mais  elles  apparaissent  être  des 
facteurs  important,  dans  le  dépôt  et  la  concentration  des  minerai» 
•ians  la  duibase  et  le  scliiste  quelles  traversent  A  ce  point  de  vue 
le  Kal.ro  parait  avoir  été  lag^Mit  le  i.lus  actif  et  c'est  flans  le  voisinaue 
de  son  .-oiitact  avec  la  .liahase  .|uo  la  plus  grande  quantité  de  pyrite 
< .'  f.r  et  .le  cuivre  a  ete  reniar.|uée  Selon  toute  prol>al)ilité.  les  irros 
dépôts  de  c<-s  .muerais  se  rencontreront  à  i.roximité  de  tels  contacts 
et  on  peut  attirer  lattontion  sur  ces  contacts  dans  la  bande  de  terrain 
partant  de  la  partie  nord-est  .lu  lac  Cliibojromo  et  se  dirigeant  vers 
I  ouest,  et  traversant  l.-  lac  Asinitchibastat.  ainsi  que  sur  les  «•ontacts 
•le  la  .iiabase  avec  le  -abro  sur  la  cote  nord  des  lacs  Opeiniska  et 
.diKwasacli. 

i;aniia.it.>  a  été  trouvé,-  .la.is  toutes  les  bandes  .le  serpentine 
.K;.-on»e.tesj„>qua  pr.'.s.M.t  et  il  y  a  peu  .le  .h.ure  .pièces  bandes 
>.'t.-ndcntale>t..t;.  .•,.,...>.  d..  reu.lr...t  nmnn  oi.  elles  ont  été  ren- 
entrées  près  .le  la  Mai.'  .M.-K.'n/ie. 

i;ass.,eiati..n  ,|,.s  .-..n-loiiM-rats  et  .le>  lits.rarkose  av.v  la  .liabase 
et  autr..>  rocli^w  vol,-ani.,ii..s  anal..gn.-s,  ress(Mnble  as.ez  à  lassenibla-e 
dy.v,  ,„,.,„..,  nH-l.es  ,lan.   la    re^'i.M,  -lu  lac  Té.nis.-auiiuKue.  .ni  ,îe 
ri.'b.'s  .  :..iu'>  .1  argent  .le  i.i.-k.'l  .-t.  de  .-obait  sout  expl.,it.ees.     J umm.  a 
présent  d.-  t.ds  dep.,ts  „-„„f  pas  été  <-o„stat.;.s  dans  la  région  .l.M'hibo- 
g..ni...   ,„a,s   de  i.et.t.-s    v.-i.n.s  .-ara.-téristi.pies    d?  fer  spé,  ulaire    se 
ro.n.Mit   d:.u>  .•...   nM-l...s  a. mm  .p...  .le  p..tite<    .piantit.s  .le  cuiv-e 
l.ai-vMi   ,•[     ..   „HM..rai  trouvY-s   a  Cobalt  constituent  un.,  exœption 
.l""'sipr..lMbl.-nHM.t.hi,;  ade>  .•..mliti.,ns  sur   iesquell.>s  uous  man- 
qu.Mis  d.'  cnmiaissaïuTs.     (Vs  .-..ndit i.,„s  iiin.nnues  peuvent  exister  a 
c.-rtains  ..udr.ntsde  la  va>t..  /.on,-  .le  .•.-nglo.nérats  près  ,1„  his  Wako- 
iiicbi.  mais  <•..,•,  ne   pourrait  .'tre  d.M'.,uvert   ,pie   par  d.^s    redierciies 
plus  appnd.Muiie-.   Il  est  rati..unel  dattirer  l'attention  sur  la  présence 
dcosr.Md.es   v.'is  la   baie  ai.   nord-est  de  Wakoniclii.  et  an.si  vers 
I  on.,.st  en  partant  .1."  la  rive  su.l-onest  .lu  lac.   aussi  bien  ,,ue  sur  les 
lies  .>t  une  lourde  d.'.s  .-ives  de  la  Haie  Mclvenz.e  et  de  l'Ile  l'orta-re  du 
la.-U.ib..gonio..r.,ùel:e,   .'étendent  vers  l'on :>st  •    tra/jrs   la  partie 
nord  du  lac  l)o,e.     lue  petite  zone  s'étend   aussi    à  l'extrémité  du 
premier  élargissement  .le  la  Uivière  Chibogomo,  en  bas  du  la^  Uoré. 

Les  grandes  masses  de  .liabase  et  de  schiste,  à  part  leur  contact 
avec  le  gabbio  L-t  lu  gianite.   ne  paraissent  pi»-'  c. 


quantités  de  pyrite  et  celles-ci  n'ont  j 


)ntenir  de  grandes 
Auiais  été  trouvées  eu  dépôts 
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assez  concentrés  pour  rendre  leur  exploitation  proHtable  :  ainsi  on 
n'a  pas  besoin  do  faire  beaucoup  de  reciierches  dans  ces  roches. 

Dans  toute  la  réi^ion  on  trouve  de  nombreux  filets  et  des  amas  de 
quaitz  dans  une  roche  vert-foucée.  mais  rè«le  jfénéraie.  ils  ne  contien- 
nent que  de  tit's  petites  (juantité,  de  pyrite,  et  les  échantillons  de 
plusieurs  veines  plus  grosses,  nont  montré  a  l'essai  que  de  faibles 
traces  d'or. 

lips  notes  ci-dessus  indiiincnt  au  pros|)e('tJur  les  meilleures  loca- 
lités de  lu  réj-ioii  pour  y  chorchor  .les  minéiaux  iu-iustriols. 

a.-Le  seul  gisement  de  «iiiartz  aurifère  connu  île  l'auteur  est 
situe  sur  le  coté  sud-est  de  l'Ile  l»uita-e.  La  veiMP  est  près  du  sommet 
de  landlinea  une  élévation  .le  1:10  pi.-ds  iui-.le<su,  .Jes  e.iux  du  lac 
L'hibogoino  et  à  <iiiel(iiies  cents  ver<res  <ln  rivage. 

Klle  se  présente  dans  nn  ■  diiil.a>e  sehisteuse  vert-fonc.\  ,,iii  sur 
la  rive  .lu  lac  est  c.mpé  par  nn  crtain  nombre  de  dik.'s  im-'ulu-is  de 
gabl.n,  .1  une  couleur  plus  paie  et  d'un  -rain  plus  trn.s.  et  c'est  peut- 
être  a  cette  pén.-tration  .lu  schiste  par  le  -abl-n,  .m'est  due  la  :niné. 
rali>ati(>M  en  enivre  et  en  ..r. 

Ce  .luartz  rn.Mitre  nn  -n,.  MlHenn.in.'nt  ;,  l'.'n.ln.jt  „n  „n  Ta 
découvert  et  .le  moins  considérables  a  une  petite  distance  à  l'e-^t  et  à 
1  ouest.  Des  .Mivei-tnres  le  lon-r  de  la  veine  s'ét..n.lant  ,i  4')(l  pie.ls  vm's 
I  ouest  <ln  nm-ip,.!  attlenrenient  ni..ntienr  .,n'ellc  c„nit  .le  l'.'st  -i 
l'ouevt  et  .p.'ell.-  est  paralh'.le  a  la  Mratilicati.Mi  .les  Mdiistes  ve-ts  uu'i 
1  entourent. 

Ine  excavati.n:  .le  (î  pieds  de  pn.fon.lenr  faite  a  travers  la  veine 
ou   ele   acte  vue   .1      „rd  ,l„nne    une  lai-.'ur  de  y7    pieJs  a  la   plu< 
Kran.le  inas>e    ,iui  est  séparée  par   .'•.  |,ie.ls  .le  scliisf^    vers   le  su.i 
d  une  se.-on.le  nn.ss,.  .le  s  pie.ls  .le  !ai-.....r.     Les  .lenx  plon-ent  pres( 
verticalement  on  nn  peu  vers  le  sud. 
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A  une  sec.m.le  excavati.ni.  l(i.-,  pie.ls  a  l'ouest  de  la  première  la 
masse  avait  une  lai-enr  de  4;{  i.ie.|>  mais  la  seconde  veine  n'a  pas  été 
mi.se  a  nu.  La  troisième  ouvertuie.  a  WJ  pie.ls  a  i'ouest  .le  la  pre- 
mière, a  rejoint  .lu  quartz  brisé  paraissant  appartenir  à  la  veine  après 
avoir  traverse  une  épaisse  couche  d'aihivion  glaciaire  et  de  terre  Cette 
excavation  n  a  pénétré  qu'à  une  petite  distance  dans  le  quartz  brisé 
et  le  schiste  H  «coraposé,  mais  la  constatiou   im.iarfaite  semble  indi- 
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i|u«r  (jne  la  vt'ino  do  qimrtz  so  divise  en  divers  Hlons  séparés  l'un  de 
l'autre  par  des  cloiMons  de  schistes.  Kii  tout,  on  a  eoiistaté  et  essayé  la 
veine  sur  environ  .J<K)  pieds  do  longueur  et  il  y  a  [leu  de  doute  ((u'elle 
n'ait  une  (grande  extension  vers  l'est,  à  moins  qu'elle  ne  soit  coupée 
par  une  faille. 

i,a  position  de  la  veine  suivant  la  stratifieation  des  schistes  indi- 
(pierait  plutôt  un  aina»  lenticulaire  qu'un  véritalilt>  tiloii  :  n  telle 
({u'ello  est,  elle  doit  contenir  plusieurs  (U'utaini-s  de  nulle  toi..u)s  do 
(pnirtz  l'iie  certain  intuiluc  de  cailloux  de  quartz  sont  disséminés  le 
\oi\\î  de  la  colline  et  jus(|u"au  liord  du  lac  au  sud-oucsdes  attleuremeiits. 

liC  plus  j,'ros  de  ces  cailloux  sur  le  bord  du  lac  contenait  de  l'or 
liltre  et  conduisit  à  la  ilécou verte  du  ),'isk>uii'ut  aurifère.  .Mr.  Obaiski 
et  Mr.  Hardman  si. ut  d'opinion  que  ces  ciilloux  sont  descendu,  par  la 
pesanteur  d'un  atlieureuient  du  coté  ouest  tandis  (pie  l'auteur  croit 
que  les  cailloux  oui  été  transportes  à  leur  position  préseute  lar  la 
ylace,  de  la  pluM;  (pi'ils  occupaient  d'altord  près  du  grand  affleure- 
ment de  quartz. 

lia  veine  est  formée  de  (|uartz  avec  quantité  de  pyrites  de  fer  it  de 
cui\  r*'  disséminées  dans  la  niasM-.  [tarfois  i>ii  poches  assez  coiisidérahîes, 
qui  à  la  surface  ont  été  en  partie  <lécoiiipo-ées  eu  ox\de>.  !'<m'so 
trouve  <Mi  liin-e  ou  en  comldiiaisou  avec  les  s'.ilfiiies  de  foret  de  cuivre, 
de  telle  favon  que  pour  l'extraire  on  devra  eiiiplover  le  traitement  au 
cyanure. 

La  veine  est  située  aviiiitaireusement  pour  être  facilement  exploi- 
tée, et  le  pouvoir  nécessaire  poui  miner,  extraire,  moudre  et  autres 
(qiératioiis  [umrrait  être  obtenu  a  très  bon  marché  «le  la  chute  a  la 
décharge  sud  du  lac  Chiltoj^'ouio.  où  une  usine  capable  «le  fournir  plu- 
sieurs centaines  de  chevaux-vapeur  pourrait  être  installée  à  peu  de 
frais  une  fois  (pi'oii  aurait  réussi  à  transporter  les  machines. 

Comme  nous  l'avons  déjà  dit.  un  certain  iioinbre  de  veines  de 
quartz  de  la  région  ont  été  essayées  et  n'ont  j)as  donné  d'or  ;  le  quartz 
de  la  Montagne  à  la  l'einture  est  donc  le  seul  dé(iot  aurifère  «lécou- 
vert  jusqu'à  présent  dans  la  région,  mais  comme  cette  masse  de  (juartz 
se  trouve  dans  les  schistes  verts  près  de  leur  contact  avec  le  gabbro, 
on  peut  espérer  que  des  masses  semblables  de  (juartz  situées  dans  les 
mêmes  conditions  contiendront  aussi  de  l'or.  Les  meillourcs  localités 
pour  la  découverte  de  telles  veines  se  trouvent  Je  chatjue  côté  de  la 


inasHC  «lo  «al.hro  qui  n'éteiul  à  lo..t  lu  lac  Cliibogoin»  pres.iue  jiistiti'au 
lue  A»iiiitcliil»astat. 

Cm/jw.— On  n'a  pa^  encoiv  tr«.iiv.'.  (le  tn>s Kiaii.ls «It'pùts .!«  minerai 
do  ciiiviv.  loais  duns  im  reitaiu  iioml.n'.roi;.lroits.  .l'excolloiit-.  indin-s 
sont  vi.il.l,.,  et  peuvent  in<li.,iier  la  présenee  'le.|nui,titose.xploital.les 
.le  enivre  dans  leur  voisiiui^'e.  C'est  sur  la  MontaKno  à  la  Peinture  une 
les  pynt.'s  de  euivr*.  inélunK'ées  aux  [.yrite.  de  fer  s„nt  les  iilus  ,.l,„n. 
•  lantes  :  on  les  trouve  en  petites  veines.  ;;énéralenient  erfre  les  «r|ii>tes 
verts  et  l''s  ian>,'nesdeK.ihl.ro  qui  pénètrent  le  s.-l.iste.  On  en  a  prosp-cty 
quol<|ues.unes  qui  <nit  été  trouvés  trop  |.etite,  i-t  trop  irrégulieres  pour 
être  travaillées  maintenant.  Des  p.vritesden.ivi-e..ntétéaussi  trouvées 
en  petites  quantités,  disséminées  dans  le  srliisto  vcrr,  et  [dus  rarement 
encore  daiw  le  «ald.ro.  I,,.s  seliistes  de  la  rive  nord  j^t  du  lae  Doré 
contiennent  de  petits  Hlons  de  quart/  .pii,  p.és  du  nmtact  avec  le 
gal.hro  contiennent  de  petites  (luantitésde  pn-ites  .1,.  f.,r  et  c|,.,-uivre 
Des  indications  seinMaldes  ont  été  aussi  remarquées  dans  los  filons 
de  (luartz  plus  a  l\  iiest  dans  les  seliistes  p,vs  du  eoutact  Ces  e.Kn- 
cidence«  répétées  de  petites  .inantités  de  cuivre  dans  les  schistes 
Mi.hquent  la  possil.ilité  de  dépots  plus  considérables  dan.  qnol.,u3s 
localités  a  I  ouest  du  lac  Doré. 

De  petites  écailles  d,.,,  rite  de  enivre.  tro.:.é.sdan>  les  arko.es 
a  la  tête  de  la  haie  an  iKu-d-est  du  i.ae  Wakonichi  et  le  lon^  do  .si 
dechar«edanslo  UcMi.stassinis<mt  aussi  des  indices  de  min  .rai  da 
«uivro  dans  ces  roches. 

I'/,»„t.,/  .vm.-Des  mas.ses  de  galène  mélangée  de  l.lende  ont  été 
trouvées  récemment  dans  les  cah-aircs  de  THuronien  supérieur  aux 
détroits,  H  nne  petite  distance  du  poste  de  la  eonipagnie  de  la  Haie 
d  Hudson  sur  le  Lac  Mistassini.  Ce  gisement  n'a  li.ét^^v^^^^^ 
1  auteur  et  11  na  i.u  ..l.tenirqno  très  pmi  de  renseiguumeuts  au  sui'^l; 
de  la  grandeur  et  de  la  valeur  du  .lépot.  "J""^ 


/Vn-Aucuii  .lépôt  de  minerai  do  for  de  grandeur  sutHsante  -our 
leur  donner  une  valeur  industrielle,  na  été  -lécouvert  dans  la  région' 

Les  conglomérats  et  arkoses  vers  la  haie  nord-est  du    1  ic  W-.L- 
niehi   contiennent  de  nomhreuses    petites   veines  de  quai'tz  et 'des 
cn.tau.v  <le  fer  speculaire.  et  i-ar  places  o;i   trouve  ce  minerai  sans 
le  quartz.    Quand  larkose  est  devenu. scl.isteu.x  cornue  an  oSuir 
ouest  de   la  Montagne  à  la   Peinture,  le  fer  spéculaire  se   ;:^.H.ret 
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écailles  minces  dans  le  schiste.  Les  minerais  de  toutes  ces  localités 
ne  sont  pas  assez  abondants  pour  en  permettre  une  exploitation  pro- 
ductive. 

De  grandes  pierres  angulaires  de  jaspilite.  un  composé  de  bandes 
de  jaspe  rouge  et  de  fer  magnétique  et  d'hématite,  se  rencontrent 
mêlées  avec  des  cailloux  de  granit  et  autres  roches,  .sur  le  bord  est  du 
Lac  Wakonichi.  «'es  blocs  angulaires  n'ont  évidemment  pas  été 
transportés  loin  de  leur  lieu  d'origine  et  viennent  probiililement  de  la 
région  rocheuse,  au  nord-est  entre  les  lacs  Wakonichi  et  Alistassini, 
où  très  pr()l)ablement  ils  forment  partie  de  rociies  de  liluronien  infé- 
rieur. Ceci  est  l'indice  le  plus  favorai)le  île  la  présence  de  minerai  de 
fer  exploitable  dans  la  région,  mais  les  dépôts  devraient  ôtre  plus 
riches  en  fer  que  ces  blocs  isolés  pour  avoir  une  valeur  industrielle. 

Aiiilii>ile.—]Ai  siTiientine  associée  aux  coiigloméiats.  arkose  et 
schiste  vert,  se  trouve  des  deux  cutés  dn  la  Maie  .McKenzie.  (es  roches 
ont  été  soumises  ii  une  forte  (iression,  due  peut-être  à  la  pénétration 
de  la  grande  masse  de  giiltbro  à  l'ouest  et  au  sud.  Quelle  ((u'ait  été  la 
causerie  la  pression,  toutes  ces  rocdies  ont  été  rétluit.'s  en  de  longues 
bandes  étroites,  et  la  iilu)>:ut  d'entre  tdles  ont  une  structure  sidiisteuse 
parallèle  a  la  loi.gueur  <les  bandes,  de  l'est  nord-est  à  l'ouest  sud- 
ouest. 

Ou  trouve  de  la  >erpentiiie  impure  vert-foncée  le  long  «le  la  rive 
nord  de  la  Maie  McKen/ie.  de  son  extrémité  ouest  à  une  courte  dis- 
tance de  l'emi>ou<diure  de  la  lîivière  Maiiitle  qui  de.-ceml  vers  la  tète 
de  la  baie  au  nord-oue-t.  I> .s  bandes  de  cimgloniérats.  arkose  et 
schiste  forment  la  (lointe  (pii  divisent  celles-ci  «le  la  baie  suivante,  et 
ils  sont  suivis  d'une  seconde  bande  de  serpentine  qui.  avec  du  .schiste 
vert  occupe  le  côté  sud-e>t  de  la  baie  de  la  tète  de  cette  baie  aux 
détroits  conduisant  au  i-ac  Chibogomo.  Le  lu-olongement  ouest  de 
la  première  ou  bande  du  iHtrd.  traverse  l'extrémité  ouest  de  la  Maie 
McKenzie,  et  suit  sa  rivt>  sud  sur  un  mille  ou  deux.  L'Ile  Asbestos 
en  ligne  avec  les  etileuremeiits  sur  les  deux  rives  est  aussi  formée  de 
serpentine  appartenant  à  cette  ban. le.  Dans  ce  pays  d'éiiaisses  forêts, 
où  le  sol  est  couvert  de  mousse,  il  est  pies(iu'impossible  de  retracer 
ces  bandes  au-del;i  des  rives  de  la  baie  et  les  re(dierches  on*  été  jusqu'à 
ce  jour  concentrées  sur  le  bord  du  lac.  On  ne  .«ait  rien  ^  >  la  partie 
occidentale  de  cette  bande,  si  ce  n'est  «pi  elle  n'atteint  pa  .'s  rives  du 
Lac  Doré. 
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Comme  nous  l'avons  déjà  dit,  Jnqgler  floiise  est  un  pic  aigu  de 
schiste  situé  à  environ  deux  milles  au-delà  de  l'extrémité  ouest  de  la 
Baie  McKenzie.  La  monta. ?">  Cuminq  se  dresse  à  environ  un  mille 
au  nord  et  on  y  a  trouv  mnr  in-s  i.fclle  serpentine  vprt-pâle  contenant 
d  excellente  amiante  à  ou  sonnu^-i  ;  3tte  serpentine  forme  probable- 
ment une  troisième  ba  dt . 

L'extrémité  est  de  la  bamle  i.ord  se  perd  dans  les  terrains  bas 
sur  la  rive  nord  de  la  Uiviere  Kapide,  cei)endant  que  la  bande  sud  a 
ete  trouvée  traversant  ce  cours  «l'eau  à  ipuitre  ou  ciiui  milles  au  nord- 
est  do  la  Baie  McKenzie.  A  l'ouest  la  bande  sud  parait  Hnir  audétroit. 
On  dit  qu'il  se  trouve  de  la  serpentine  contenant  de  rumiante  sur  les 
rives  nord  de  la  Islande  Mny.  mais  elles  n'ont  pas  été  vues  par  l'aufeur  ; 
SI  elles  existent,  elles  doivent  être  peu  considérables  et  comprises 
dans  les  roches  de  gabbro  (pii  occupent  cette  i);)rtion  du  bassin  du  Lac 
thiboj,'omo. 

La  description  oi-bautnieiitio, niée  (le,  roches  de  serpentine  montre 
que  deux  i)andes  au  inuiiis  ont  une  iar;;eur  do  plus  d'un  mille  sur  au 
moins  cuK,  milles  ^le  loiiiruenr,  avec  la  probabilité  (in'oii  découvrira 
qu  elles  s'étendent  beaucou[)  plus  loin. 

Ces  seri)eiitiiios  ont  une  im[.  n-Unc,'  in.lustrielloà  cause. les  veines 
d'amiante  .|u'.'lles  contiennent.  L'aniianto  a  été  tn.uvée  d'aburd 
dans  l'ile  Asbestos.  et  dans  cer  endroit  seul,  .les  prospects  ont  été  faits 
pour  reconnaître  sa  .inalité  et  .sa  .luniitité  ;  .lans  tous  les  autres 
en.lroits  on  a  seuleniont  observé  l.s  in  li.-es  de  la  surface.  Le  l.)n^'  .le 
la  rive  iionl  .1..  la  baie,  .lu  coiie  niaj,'nétiqne  a  la  rivière  Hapidejos 
fré(pi.'nts  alHeurenients  de  serpentine  montrent  .lans  beaucoup  d'en- 
droits de  petites  veines  réticulées  d'amiante,  n'excé.lant  pas  un  demi 
pouce  .le  lar;,'enr. 

Parmi  les  veines  .le  la  rive  sud,  on  en  a  trouvé  qui  avaient  jusqu'à 
un  pouce  de  lar^'eur  .lans  un  c -rtain  .i.»mbre  .l'eu.lroits.  On  dit  aussi 
que  la  partie  est  .le  cette  bande  vers  la  rivière  Rapide  contient  de  la 
bonne  amiante,  mais  celle  .|u'.)n  a  d  couvert  sur  la  montagne  Cumin<' 
est  i)r.)bablemeiit  la  nu'illenre  .le  la  région.  ° 

L'Ile  Asbestos  a  à  peu  près  un  mille  .le  long  et  un  demi  mille  dans 
sa  partie  la  1)1  us  la  gc  i^a  serpentine  .lu  c.">té  su.l-est  est  d'un  vert 
foncé  tirant  sur  le  brun,  tandis  que  celle  du  côté  nord  de  l'ile  est  de 
couleur  plus  foncée,  plus  dure  que  l'espèce  verte  et  ne  contient  que 
de  petites  veines  d'amiante.     Sur  le  côté  sud  .le  cette  ile,  on  a  fait  six 
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petites  ouvertures  sur  le  tlano  de  la  colline  dans  la  serpentine  ;  pas 
une  d'entre  elles  n'a  plus  de  quelques  pieds  de  profondeur  et  ne  des- 
cend plus  pntfond  que  la  partie  décomposée  de  la  l'oclie,  de  la  sorte 
qn'on  ne  peut  pas  se  faire  une  idée  exacte  de  la  qualité  de  l'amiante 
(jni  se  trouve  à  l'intérieur.  Ces  excavations  s'étenilent  sur  le  flanc 
de  la  côte  sur  plus  de  .")00  verges  de  l'exti-éinité  ouest  de  l'ile,  et  dans 
chacune,  des  veines  d'amiante  ont  été  découvertes. 

Actuellement,  à  "iO")  milles  du  chemin  de  fer.  l'industrie  de 
l'amiaute  au  lac  (.  Iiitio^^omo  est  hors  de  ((uestion,  mais  avec  un  chemin 
de  fer  jusciu'aux  rives  du  lac  et  avec  un  capital  suttisant.  on  ne  peut 
douter  (|ue  la  plupart  dos  liandes  de  serpiMitines  contenant  de  l'amiante 
ex[»loitées  économiquement,  donneraient  ilo  lions  résultats  même 
avec  ces  déi>enses  additionnelles  de  traiis[i()rt. 

Le  (>rix  actuel  du  trans[)ort  par  canots  ou  par  traîneaux  en  hiver 
du  lac  St  Jean  à  ('hiltogomo.  [>eut  revenir  s;  !■')  centins  la  livre.  Avec 
une  route  coupée  directement  à  travers  la  forêt.  le  transport  d'hiver 
se  tntuverait  i)rol)al»lement  réduit  de  moitié,  mais  même  dans  ce  cas 
il  est  douteux  (pie  des  travaux  de  mine  puissent  so  poursuivre  avec 
profit,  même  sur  les  meilleurs  dépots  tmuvés  dans  la  région.  Dans 
l'opinion  de  l'auteur  il  faut  attendre  [lour  un  travail  actif  de  ces  mine» 
la  con>tructioii  <rnn  ••liemin  de  fer  rejoignant  le  lac  Chibogomo. 


Pav  les  notes  (pii  précèdent  et  ([tii  résument  l'oitiuion  de  M. 
on  voit  toute  riin|>ortaiice  que  peut  prendre  ce  district. 


iOVV, 


.l'attire  l'attention  des  pro^|)ecteurs  Mir  les  possiliilités  de  trouver 
du  [(latine  dans  cette  région.  Ce  métal  accompagne  souvent  les 
roches  erruntives  de  la  classe  de  la  serpentine.  Dans  mon  exidoration 
de  11)04.  j'ai  trouvé,  à  plusieurs  rein'ses.  en  lavant  au  plat  des  déhris 
de  l'Ile  du  Portage,  de  très  fines  <;(>uleurs  d'un  métal  natif  blanc, 
ayant  tous  les  caractères  physiques  du  plaiiiie,  mais  ipie  je  n'ai  pu 
contrôler  chimifiuement. 

On  doit  aussi,  ainsi  que  dans  toutes  les  serpentines  de  cette  époque, 
s'attendre  à  trouver  du  (dirome  que,  d'ailleurs,  l'analyse  chimique  y  a 
déjà  signalé. 
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l'iirmi  les  échantillons  ,,ui  m'ont  été  soumis  par  M.  McKenxie  iai 
constate  de  petites  tad.es  -le  n.ivre  n.ttif  dans  de  schistes  chôriteuv 
HcconM,agnant  la  grosse  veine  de  ,ua.tz  aurifère  de  l'Ile  l'orta,". 

f..,J  "  t'''"'*''''V! ''^  l'''''"^^ '"''"'''^'*^'"1"«  •^''  Pvrothin^.  -le   l'Ile  Por- 

î^^édSt  o:;7T  ^:.';-  "'"■"^;:r'  •'"'  — '-^"-t  —  oi^nîi  e 

1  expédition  delà  Ch.l.o«on.o  Minn.jr  fo..  a  donné  0.:W -„  de  nickel  et 
des  traces  d,st.nct.s  de  col.alt     (Vtte  variété  n'a  été 'u-ouvé  ^'^ 

c^r   n      n  T         "'  T'  '"'  '''  i'>t^'---->te  car  elle  présente  n.e 
ctitauie  analogie  ave<-  le  même  minerai  de  Sudbury. 

l-n  gran.l  non.l.re  de  permis  d'exploration   ont  été  pris   dans  ce 
Mnct  et  pendant  la  sai.o.  dernière  un  .-ertain   nombre  de  pr  ,  p.'C 
tenrs  ont  parcouru  ce  <listrict.  '       ' 

A  la  suite  du  rapport  de   M.   Ilardman    le  syndicat   d'expIoraMon 
qin    l.ua,t  envoyé   ac.,nit   .In   gauvernem.nf    l'Ile    l'ortag  '  et    rilè 
Asl.estos  et  s  orgaïust  sons  le  nom  do  (:in/>.,,n„..  (;.,M  „,,,  X^,.  „.  Co 
Ln,uh,l.  .«.oiis  la  direction  de  u.  1'.  McK  "n/.,e. 


AVI.S   AUX   l'mtSPKcrKUlîS 


Us  mines  appartiennent  a  la  cKiroaue  sur  tous  les  lots  non 
a  entes  antnt  le  24  juillet  ISS  ..  et  les  i.ropriétaires  supe,^ciai^s  'v 
nt  aucun  droit,  a  moins  .u'elles  ne  lui  ai.ut  été  spé cialeme;;;  ".' 


p; 

on 
ducs. 


vant!f!  •léi'artement  accord,   .les  ;,.-,«  w  ,/Vr  ,/.;•„//. ,    ,u.x   taux  sui- 

'i'erraiiH  non  arpentés,  %-^m  par  „iilie  carré, 
acres' '''"'"'  '"■'*^"*'^'  entièrement  à  la  couronne.  S5.0I»  par  lot  de  100 
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Terrains  «ipeiités  dont  la  surface  est  vendue,  §2.00  par  lot  de  1<X) 
acres. 

Ces  permis  donnent  droit  à  la  location  ou  à  l'achat  des  mines  qui 
peuvent  s'y  trouver.  Ils  sont  valaliles  pour  :]  mois  et  renouvelables  à 
la  di.-crétion  du  ministre. 

Lorsqu'une  mine  est  découverte  sur  un  terrain  où  elle  appartient 
à  la  couronne,  on  peut  en  obtenir  la  location  {fienins  irrxploifnfioH) 
au  prix  d'un  honoraire  de  §.').fM)  et  d'une  rente  annuelle  de  Sl.O'*  par 
acre.  La  ilemande  doit  contenir  une  descriiition  aussi  exacte  que 
possible  et  la  mine  doit  être  localisée  sur  le  terrain  piir  de.-  poteaux. 
Le  ministre  peut  en  exiger  rjirpenta«:e  si  nécessaire,  lue  étendue  ne 
dépassant  pas  ^(H)  acres  peut  être  accordée  à  une  personne. 

Ces  permis  sont  valables  pour  un  an  :  ils  donnent  le  droit  d'ex- 
)>loiter  et  sont  renouvelables  en  tant  que  l'honoraire  et  la  rente  sont 
payés  de  nouveau  a\ant  rex[Hration. 

Les  teriains  miniers  peuvent  être  vendus  à  des  prix  variant  de 
S-  à  ?l(l  i»ar  acre,  selon  l'espèce  de  minéral  et  la  proximité  du  chemin 
de  fer,  par  lots  de  100  acres  seulement  (voir  la  loi  des  iiiines). 

Toutes  les  applications  sont  valables  seulement  au  département 
des  mines,  à  Québec,  et  ne  sont  considérées  que  si  elles  sont  accom- 
pagnées des  montants  d'argent  re({uis. 

Les  i;orteuis  de  i.ormis  «l'exploraticm  sont  priés  de  faire  un  explo- 
ration de  bonne  foi  de  leur  territoire  et  d'en  faire  rapport  au  dépar- 
tement iiour  obtenir  un  lenonvcllement. 

Tout  permis  dont  un  nouvel  honoraire  n'a  pas  été  payé  à  sou 
expiration  retombe  dans  le  domaine  puldic. 


LES  TERRES  RARES  DE  LA  PROVINCE  DE  QUEBEC 

I'aU    II.    NAdAN'T,    IxiiKSlKlIM  IIIMISTK 


On  <Ié.si«iio  siMis  le  nom  de  terrent  rares  mi  j^roupe  spécial  d'oxy.los 
iiiétiilli(jii:>s  (littifileiiieiit  léiluctil.les,  usse/  voisins  les  nns  deo  autres 
par  leurs  i)i-opnétés  eliinii(|u-s  et  piiysiciiies.  et  qui  se  trouvent  le  plus 
souvent  associés  ensenii)ie  .ians  un  certain  nombre  de  minéraux  rela- 
tivement rares,  tels  .[ne  ia  cérite.  la  -adolinite.  la  monazite.  la 
samarskite,  la  tliorite.  la  fergusonite.  le  zircou,  etc.  Ces  oxydes  cons 
titueut,  pour  la  i)lui)art.  des  Wases  puissantes  combinées,  dans  la  nature, 
aux  acides  silicitine.  titani.|ue.  pliosp|iori(iuo.  niobi(|ue.  tantali(iue,' 
aux(|uels  s'iijoute  le  Huor.  Comme  exemide  de  fluorure,  ou  peut  citer 
la  Huocérite  qui  contient  environ  SO  pour  cent  de  cériuni  avec  un  peu 
iryttrium.  Mais,  ordinairement,  les  minéraux  (pii  contiennent  des 
terres  rares  sont  des  plus  comi.lexes  et  renferment,  outre  toute  une 
série  de  terres  rares  i)roprenieut  .lites.  beau<-oup  d'autres  oxydes 
metalliciues  tels  ([ue  ceux  d'uranium,  de  fer,  de  nniuganèse.  de  la 
chaux,  de  l'alumine,  .le  la  magnésie,  ainsi  que  de  petites  (juantités  de 
plomb,  de  bismuth,  d'étaiu.  etc. 

On  coiiuait  actuellement  une  viuyt:iiue  de  terres  rares  qu.>  l'on 
peut  classer  en  (|uatre  gr(n![i('s  principaux  : 

1. — lilucinium. 

2.— (iroui»e  du  cérium,  comiireuant  les  métiux  suivants  :  cérium, 
lanthane,  métaux  de  l'ancien  didymv  (l>raséo(lyme  etnéodyme),  sama- 
rium,gadolinium,  euroiiium. 

;i— (iroupe  de  l'yttrium  :  yttrium.  erbium,  terbjum.  ytterbium, 
seamliurii,  holmium,  thulinm,  ilysi)rosium,  pliilipi)ium. 

4.— (Jroupe  du  zirconium  •  zirconium.  thorium  et  germanium. 
Le  titane,  qui  fait  partie  de  ce  groupe,  a  été  oinispi.ur  la  raison  (|u'on" 
ne  le  considère  |)lus  comme  un  élément  rare. 

Plusieurs  de  ces  terres  rares  (thorium,  cérium.  zirconium.  etc), 
sont  utilisées  dans  l'éclairage,  soit  comme  filaments  des  lampes  électri- 
ques, soit  surtout  dans  la  fa'oricatiou  des  manchons  incandescents  des 
lampes  Auer  et  autres  lampes  du  même  genre  :  l'imi^rtance  qu'a  [.rise 
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tleimis  vinjjrt  ail!»  l'iinliistrie  de  ces  liinipes  à  niiiiichun-i  iuciiiidespents 
a  pioviHiue  dans  ln>jiiu'itiii)  d«'  [tays  la  reclierche  et  l'exploitation  de» 
gisements  de  niinéiMUX  contenant  des  tenes  rar.-s. 

Avec  les  projfiès  de  l'imlnstrie  chinii(ine  <|ni  s'exerce  actuelle- 
ment sur  ces  inti-ie-^antes  snlistaiices.  on  y  déconvie  sans  cesse  de 
notiveilrs  pidpriéti's  renianiinildes,  et  les  ap[tlicitioiis  dont  elles  sont 
8U>ce|  til)les  occupent  dt*  plus  eu  plus  l'attention  des  spécialistes. 
Entin.  c'est  dans  ces  mêmes  t(>rres  rares  (pie  se  trouvent  dissiniinés 
les  fumeux  métaux  ra  lio-actifs  tels  que  le  ni'liinH,  le  poloninm,  le 
thorium  radioactif  et  l'uraidum. 

i*an-  la  province  de  (^indice,  l'étude  et  l'exploitaticm  ('es  terres 
rares  n'en  sont  enccu-e  (pi'a  Ici  r  délmt  ;  ces  minéraux,  ipuî  l'on  ne 
considérait  j;uère  il  y  a  ((ueliiues  années  (|ue  comme  dé  hets  sans 
valeur  de  l'exiiloitatioii  du  mica  (ave»-  ie((uel  ou  les  rencontre  souvent 
dî'us  le-^  veines  de  peijnnitite  traversant  le  jjueiss  laurentien).  ont 
enfin  attiré  l'attention  <  e  pin-ieurs  propriétaires  de  mines  de  mica, 
et  il  peut  se  faire  ipie,  dans  nu  avenir  i)en  éloi<,'né,  le  mica  lui-même 
n'ait  plu>  ipruncMuiportance  secondaire  à  coté  de  minéraux  mieux 
a-préciés  et  ayant  une  valeur  nnindninde  très  élevée. 

Dans  son  ra[»i)ort  de  l'.Mll,  sur"  liC  mica  dans  la  province  de 
Qnéliec"'.  M.  .1.  Ohalski  avait  déjà  donné  des  indications  intéressantes 
sur  (luehpies  mim-ranv  déterres  rares  trouvés  en  plusieurs  [«oints  de 
la  l'roviuce. 

Kii  ra|ipe!aiit  lirièvement  les  reiisei<;uements  qiu^  l'on  y  trouve  à 
ce  sujet,  j'y  ajoutei-ai  les  lesulliits  de  nouvelles  rechendies. 

MINK    I)K    Vll.I.KNKlVK.    OU.    LAKKtXE 

Dans  cette  mine,  outre  l'énieraude  C(tmmnne  (deniamlée  aujour- 
d'hui pour  l'extraction  i\\\  i/furiiiimii  ([u'idle  omtient).  on  y  a  trouvé 
des  écdnintillons  rennu(pial»les  d(>  cérite,  pechhlende,  monazite  et 
d'nraninite  (minéraux  d'uranium  et  de  cérium). 

MIN'K    DK    MaISONXKIVK,    CO.    HK;  thier 


On  y  trouve  de  l'émeraiide  et  suitctut  de  la  saunirskite  «pii  est  un 
niohate  et  tantalate  li'nrane.  de  fer  et  «l'yttrium,  avec  un  peu  d'acide 
tun<,'stioue    En  analysant  cette  samerskite  j'y  ai  trouvé  un  peu  (Vi'faiii. 
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Examinée  au  aciiitilloscope,  elle  m'a  iloniié  quelques  scintillatioiia  qui 
indiquent  la  présence  d'un  métal  radio-actif,  probablement  du 
thorium. 

Dans  un  échantillon  voisin  de  la  samarskite.  j'ai  pu  reconnaître 
la  Fert/n.sonifc  qui  est  un  tantalo-niol>ate  d'yttrium.  ci-rium,  avec  zir- 
conium,  étain,  fer,  tunystÙMe.     Ce  minéral  est  radio-actif. 

Le  tantale,  que  contiennent  la  samarskite  et  laferRusonite.  est  un 
métal  très  dur,  très  réfraclaire  au  feu  et  est  employé  actuellement,  en 
Allemagne,  à  la  fabrication  de  lampes  incandescentes  électriques,  de 
plumes  inusables,  etc. 

En  1905,  le  tantale  valait  .So.rKX)  la  livre,  ce  qui  nécessairement 
en  restreint  son  emitU)i  :  malyré  son  prix  si  extraordinairement  élevé, 
ses  i)r()priétés  physiques  et  cliimi(|ues  sont  si  remarqualiles  que  la 
uuiison  allemande  Siemens  et  Malske  ont  pris,  en  Allemagne  et 
ailleurs,  plus  de  2(H»  brevets  d'invention  [lour  divers  procédés  de 
préparation  et  d'emploi  de  ce  métal. 

Dans  la  nouvelle  lampe  électricpie  où  le  filament  de  charl)on  est 
remplacé  i)ar  un  til  de  tantale,  il  ne  faut  i)lus,  parait-il,  employer  que 
la  moitié  du  courant  électritjue  exigé  par  les  lampes  ordinaires,  pour 
obtenir  la  nn-me  intensité  de  lnniit'r<\ 


MINE    Ur    LAO    Dr    PIKI)    UKS    MONTS    (CHAKI.EVOIX) 

(."est  dans  cette  mine  de  mica,  située  il  17  milles  an  NO.  de  la 
Malbaie,  que  l'on  a  trouvé  la  fameuse  r/rvrt'  .  qui,  à  l'exposition  uni- 
verselle de  Liège,  a  attiré  l'attention  des  spécialistes  sur  ses  propriétés 
radio-actives  si  remarquables.  Vue  à  travers  le  scintilloscope.  cette 
cléveite((iuiest  composée  d'oxydes  d'uranium  et  d'autres  métaux  rares) 
donne  des  scintillations  plus  nombreu»es  et  plus  fortes  que  la  <-élèbre 
pechblende  de  IJohème  (dont  M.  et  Mme  Curie  ont  extrait  le  million.) 

-Mine  or  canton  Taché,  Lac  8t-Jean 

J'ai  examiné  avec  soin  quelques  échantillons  de  minéraux  noir 
verdatre  ou  brunâtre,  d'asi)ect  vitreux,  provenant  de  ce  nouveau  gise- 
ment qui  sera  mis  cette  année  en  exploitation.  Les  deux  variétés  qu'ils 
contenaient  sont  des  silicates  de  terres  rares,  non  encore  signalés 
dans  la  province,  la  ymhtlinUf  et  l'arthite  {(illanife). 

Gd'IollHifc— Densité,  4.5.— Dureté.  6.  5  à  7,  poussière  vert  grisâtre. 
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La  gadolinite  est  un  silicate  d'yttrinni,  de  lanthane,  de  fer  et  de 
gluciniuni  (10  pour  cent)  ;  elle  contient  aussi  tous  les  métaux  des 
groupes  yttrique  et  erhique.  Klle  peut  être  exploitée  pour  l'extraction 
du  gluciniuni  et  de  ryttriuni. 

Oithite  (Al fnnile).— Densité,  3.20.— Dureté,  5,5  ù  6,  poussière  gris 
verdâtre.  Aspect  vitreux  plus  ou  moins  résineux,  couleur  noir 
brunâtre  ;  se  gontlant  lï  la  tlanime  du  chalun:eau  en  donnant  une  scorie 
jaunâtre.  Attaqué  facilement  par  l'acide  chlorhydrique  concentré  en 
formant  gelée  (silice). 

J'y  ai  constaté  la  présence  d'une  petite  quantité  d't^tuin  (environ 
2  0/0)  ainsi  que  «les  paillettes  de  bismuth  natif. 

C'est  un  >ilicatede  cérium,  yttrium,  avec  alumine,  oxyde  de  fer, 
chaux  et  manganèse. 

Ces  deux  minéraux  ne  sont  pas  radio-actifs,  du  inoins  à  l'essai 
avec  le  scintilloscope. 


Ql'ELQUKS    prix    du   COM.MERCE 


Avec  la  découverte  et  l'exploitation  de  plus  en  plus  étendues  de 
terres  nues  pour  fins  industrielles,  le  prix  de  ces  minéraux  a  beaucoup 
baissé  durant  ces  dernières  années.  Cependant  ils  conservent  encore 
une  très  grande  valeur  commerciale  qui  mérite  d'être  prise  en  consi- 
dération par  tous  ceux  qui  s'intéressent  aux  questions  minières. 

Pour  fixer  les  idées  sur  la  valeur  relative  de  quelques  minéraux 
de  terres  rares,  je  transcris  ici  les  prix  extraits  du  catalogue  de  .\LVI. 
Eimer  et  Amend.  de  New-York,  par  livre  de  minéral  : 

Emeraiide  commune  (silicate  d'alumine  et  de  glucine) $  0  20 

Allanite  (silicate  de  cérium,  yttrium,  etc.) 0  10 

Cérite  (silicate  de  cérium,  lanthane  et  didyme) 0  50 

Fergusonite  (niobate  et  tantalate  d'yttrium,  cérium,  zirco- 

niuin,  etc.) 2  00 
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(A  Londres,  Angleterre,  la  fergasonite  radioactive,  atteint 
au  moins  50  cents  l'once). 

Gadolinite  (silicate  d'yttrium,  lanthane,  glucine,  etc.) 


Sable  nionazité  (la  monazite  est  un  phosphate  de  cérium, 
lanthane,  thorium,  etc.); 

Pechblende  ou  Uraninite  (minéral  d'uranium,  cériura,  etc.. .) 

A  Londres,  la  cléveite  radioactive  (sorte  d'uraninite)  se 
vend  au  prix  de  $2.00  l'once. 

Samarsîkite  (niobate  et  tantalate  d'urane,  fer  et  yttrium) 


2  50 

0  20 
5  00 

1  00 


TABLE  DES  MATIERES 


Page. 

5 

Fer 

6 

Ocre 

6 

Chrome 

7 

Cuivre 

8 

Aimante 

„.  10 

Mica 

..     12 
Micrt  h\a.nc  et  terres  rares 

12 
Phosphate  

13 

Gaz  naturel  combustible 

18 

Divers  

13 

Matériaux  de  construction 

^,    .  ,.  14 

Statistique 

ta 

Liste  et  adresses  de»  exploitants 

Laboratoire  de  Montréal 

37 

Avis  aux  prospecteurs 

,      ,  39 

Les  terres  mres 


